
LE DÉBAT
SUR L'ACIER
Aujourd'hui , s'ouvre aux Communes

un débat dont l'issue peut mettre
en cause l'existence du cabinet
Attlee. i-,n annonçant, la semaine der-
nière, que la nationalisation de
l'acier allait devenir effective le ler
janvier prochain, le gouvernement a
soulevé en effet un beau tollé. Au
nom de l'opposition, M. Churchill a
aussitôt déposé une motion de cen-
sure qui fera précisément l'objet de
la discussion de ce jour. Le parti
conservateur auquel s'est joint le
petit groupe libéral estime qu 'il est
plus qu 'inopportun, dans les circons-
tances actuelles, do remettre sur le
tapis un problème autour duquel se
cristallisent les discussions britan-
niques.

Les Anglais, estime l'opposition,
ont autre chose à faire à cette heure
qu'à procéder à de nouvelles natio-
nalisations, surtout dans un secteur
aussi contesté que celui de la pro-
duction de l'acier. Pour son program-
me de défense nationale, le gouver-
nement Attlee a obtenu l'adhésion
des autres partis. Mais ce ne saurait
être sans contrepartie : les travail-
listes, du moment qu 'ils ne disposent
que d'une majorité insignifiante —
du même ordre que celle à laquelle,
en Belgique, le socialiste Spaak a re-
fusé de se soumettre — devraient
avoir assez de bon sens — et de sens
patriotique — pour ne pas appliquer
des mesures dictées par le seul doc-
tri narisme.

Telle est l'argumentation conser-
vatrice. On se demande, en effet ,
quelle mouche a piqué M. Attlee,
homme pourtant pondéré s'il en est,
en rallumant cette vieille querelle.
L'explication doit être recherchée
d'abord dans les difficultés que ne
cesse de créer au cabinet la gauche
du parti. Récemment, un Congrès des
Trade-Unions se refusait à consentir
au blocage des salaires considéré par
le gouvernement comme indispensa-
We dans la lutte pour  le redressement
économique et pour l'application du
programme militaire. Plus générale-
ment, une. nouvelle vague de grèves
menace de déferler sur l'Angleterre.
Les chefs syndicalistes eux-mêmes
ne tiennent pas toujours la situation
en mains, ainsi qu 'en témoigne le
propos de l'un d'entre eux, M. Dea-
kins, qui réclame l'interdiction — fait
inouï en Angleterre — pure et sim-
ple du parti communiste.

Il est évident, le ministre de l'in-
térieur l'a confirmé à diverses repri-
ses, que les communistes qui , outre-
Manche, ne disposent pas et n'ont pas
l'espoir de disposer jamais d'un mou-
vement de masse, agissent de biais.
Ils sont les auteurs de sabotages gra-
ves et les fomentateurs de grèves par-
tielles qui tendent à désorganiser
l'économie nationale. Leur effort de
désagrégation trouve un aliment dans
les mesures de « raidissement » so-
cial que le gouvernement a bien été
obligé de prendre pour faire face aux
besoins de la défense nationale, me-
sures que les leaders des Trade-
Unions, qui n'ont pas les responsa-
bilités du pouvoir , trouvent fâcheu-
ses parce qu 'elles sèment le désarroi
dans leurs troupes.
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En annonçant la mise en vigueur
dans trois mois de la loi sur la na-
tionalisation de l'acier, M. Attlee a
incontestablement voulu donner un
gage à l'aile gauche de son parti.
Mais, du même coup, il va compro-
mettre l'œuvre de redressement amor-
cée d'un autre côté dans l'intérêt du
pays tout entier. Persistance du sec-
tarisme, chez un homme qui parais-
sait s'en dépouiller ? D'aucuns esti-
ment que le premier ministre s'ins-
pire à la vérité d'autres mobiles que
ne désavouerait pas Machiavel.

La bataille à livrer sera dure d'au-
tant plus que la majorité travailliste,
déjà réduite à sept députés, sera
amenuisée encore par la défection de
quelques élus socialistes qui se trou-
vent hors du pays. Si un vote négatif
intervenait, ce serait la chute du ca-
binet , mais M. Attlee serait tombé à
gauche, c'est-à-dire pour des raisons
Qui lui ménageraient les faveurs de
ses futurs  électeurs. Car, le gouver-
nement étant renversé, le Parlement
serait vraisemblablement dissous aus-
sitôt. Et alors de deux choses l'une :
ou bien M. Attlee reviendrait au
pouvoir avec une majorité un peu
plus confortable que celle dont dis-
pose le cabinet actuel ; ou bien les
conservateurs l'emporteraient et les
chefs travaillistes ne seraient pas
mécontents de les voir assumer les
responsabilités, durant la période à
venir où il faudra continuer à pren-
dre des mesures plutôt impopulaires.

On a prêté même à M. Attlee l'inten-
tion de recourir à la dissolution , cn
cas de vote affirmatif. Mais la nou-
velle vient d'être démentie. De toutes
façons, le débat qui s'engage aujour-
d'hui est l'un des plus importants
Qui se soient livrés aux Communes
ces derniers mois. Et l'on présume
que M. Churchill sera déchaîné, le
vieux lion ne s'étant jamais senti
aussi près d'atteindre sa proie.

René BRAICHET.

Il faut doter l'armée suisse
de chars blindés

POUR RENFORCER NOTRE DÉFENSE NATIONALE

Notre correspondant de Berne
nous écrit :

Comme on l'a annoncé plusieurs
fois déjà, le Conseil fédéral va deman-
der aux Chambres des crédits considé-
rables pour compléter notre armement.
On parle d'une somme d'un milliard
et demi environ , répartie sur cinq ans.
Pour montrer que ces crédits répondent
à une nécessité , le département mili-
taire fédéral avait invité la presse,
lundi , à diverses démonstrations com-
mentées par le colonel divisionnaire de
Murait , chef d'armes des troupes légè-
res, et les cap itaines instructeurs Studer
et Grandjean.

Que voulait-on nous faire compren-
dre ? Que, dans notre défense antichar ,
il existe une grave lacune et que les
chefs responsables de la sécurité du pays
ne pourront pas, en toute conscience,
affirmer que notre armée est prête au
combat , plus exactement qu'elle dispose
de tout ce qui est nécessaire à sa mis-
sion tant que cette lacune ne sera pas
comblée.

Pour mieux éclairer les données du
problème, on commença par nous mon-
trer lin film français , destiné à l'ins-
truction des soldats d'une division blin-
dée, illustrant par un exemple histori-
que — la prise d'un village allemand
dans le bassin du Neckar — la collabo-
ration entre les chars et l 'infanterie.
Ces images nous ont fait voir dans le
char une arme des plus efficaces. Bien
que, dans certains milieux, on estime
que le blindé a perdu de son impor-
tance, il est certain qu'un agresseur
éventuel de notre pays l'emploierait
encore. Cette simple constatation appelle
de notre part une défense bien au
point.

La défense contre les chars
Certes, notre troupe n'est pas dé-

pourvue d'armes antichars, Nous con-

naissons la grenade antichar. Mais
comme, pour l'employer utilement, il
faut laisser approcher le char ennemi
à moins de 50 mètres, on ne peut en
confier le maniement qu'à des hommes
particulièrement qualifiés, courageux
et de sang-froid.

La mine aussi rend d'excellents ser-
vices. Il faut  toutefois du temps pour
la disposer aux bons endroits.

Le canon d'infanterie et le canon anti-
char, tous deux de 47 mm., ont gardé
leur efficacité contre les chars légers.
En revanche , contre les chars lourds,
leur tir ne donne pas toujours le résul-
tat désiré, à moins d'atteindre la cible
de flanc ou sous un angle particulière-
ment favorable.

L'artillerie classique (canons de 75
et de 105, obusiers de 105) peut être
également utilisée avec plus ou moins
de succès. Elle a cependant d'autres
missions à remplir et ne peut servir
qu 'exceptionnellement à la défense con-
tre les blindés, qui trouvent d'ailleurs
en elle une cible peu mobile et partant
vulnérable dès qu 'ils l'ont sous leur
feu. On peut en dire autant du canon
de DCA de 75 mm.

Le chasseur de chars « G 13 »
Pour le moment , l'arme la plus effi-

cace que nous possédions est le chasseur
de chars du type G 13. C'est en somme
une pièce d'artillerie — un canon de 75
— automotrice ct sous blindage. Le
chasseur se distingue du char lui-même
par l'absence de tourelle. Sa pièce ne
peut se déplacer sur le plan horizontal
que selon un angle de 15 degrés. De ce
fait , il peut plus facilement être mis
hors de combat par une at taque de flanc
effectuée par surprise.
' G. P

(Lire la suite en huitième
page.)

Le récit d'un rescapé de Sa frégate « LapSace»
Quarante et un rescapés, 22 cadavres

— dont un non identifié — 29 disparus,
sur un équipage do 92 hommes: tel est
le bilan du naufrage de la frégate mé-
téorologique « Laplace », qui a sauté
sur une mine dans la baie de la Fres-
naye, à moins de 900 mètres de la côte.

Voiei la scène pathétique de cette
catastrophe telle que l'a contée à un
envoyé spécial du «Figaro» le comman-
dant en second , le lieutenant de vais-
seau Sehloessing, qui , accroché à l'épa-
ve, fut  sauvé vers 7 heures du matin:

«Le batea u était mouillé en équili-
bre entre le courant et le vent. Tout
le monde dormait, sauf l'officier de
garde, qui était l'officier des équipa-
ges Leduc; le second maître de service,
le second météo Hété et les deux fac-
tionnaires de la passerelle et de la
plage avant . La mine a dû saiiter à
bâbord , sur l'arrière, probablement
entre les machines et les locaux mé-
téo. Le bâtiment avait déjà une cer-
taine tendance à la gîte sur le tribord
et s'est rapidement rempli d'eau jus-
qu'au pont principal .

(Lire la suite en 7me page) Une photographie récente de la frégate océanographique « Laplace »

Visite à Ravenne ressuscitée de ses ruines :
sauvetage d une basilique du Vme siècle, Saint-Jean-l'Evangéliste

Ravenne, septembre.

« Doucement, allez doucement !... »
recommandait mon ami Salietti, le
savant professeur de l'Ecole des mo-
saïques de Ravenne, aux maçons en
shorts maculés de plâtre (qu 'il avait
aussi revêtus), et qui piochaient pru-
demment au fond d'un trou plein
d'eau. Autour de nous, la basilique de
Saint-Jean-1'Evangéliste était ouverte
à tous les vents. Les colonnes véné-
rables, jonchant  pour la plupart le
sol, se relevaient peu à peu le long
des bas-côtés, et retrouvaient leurs
chapiteaux. Les deux bombes qui
avaient si profondément blessé l'édi-
fice, avaient aussi creusé des cavités
dans le sol de la nef. Et c'est elles
que l'on explorait.

J'eus ainsi l'heur d'assister à une
découverte sensationnelle dans le
monde de l'archéologie et de la mo-
saïque anti que: des fragments de pa-
vimento du Vme siècle — des oran-
ges, ou fruits ronds, ou étranges né-
nuphars orangés , grosses boules aux
tranches d'un rouge vif tendant de
plus en plus vers le jaune par larges
stries toujours plus lumineuses, guir-
landes éblouissante sous le lavage
opéré avec des précautions infinies.
Puis sortirent d'autres fragments —
des verts, des vieux-verts foncés,
puis d'une intensité extraordinaire.
Sur le fond gris de nuage de la mo-
saïque, ces dessins se détachaient
splendides. Certes, on sait, par les
chefs-d'œuvre de San-Vitale, que les
mosaïstes du Vlme siècle savaient en
artistes consommés manier le clair-
obscur, redécouvert par Masaccio de
Florence au début du XlVme siècle,
850 ans plus tard. Mais Masaccio tra-

vaillait sur fresques. Tandis qu'ici
l'artiste se servait " de la matière
moins malléable, des pierres multi-
pliées. La découverte à laquelle nous
avons assisté apporte des motifs de
décoration nouveaux, inconnus dans
l'antique Ravenne.

Nous nous trouvons dans la basi-
lique de Saint-Jean-1'Evangéliste , la
plus maltraitée sans doute par les
bombardements de 1944 de toutes
celles de Ravenne. Rappelons, pour

La basilique de Saint-Jean-1'Evangéliste

ceux qui l'ignoreraient, que Ravenne,
à l'extrémité méridionale des lagunes
formées sur les bas-fonds de l'Adria-
tique par le delta du Pô, était sous
l'Empire romain une île entourée de
larges canaux. Elle jouait alors le
Fôle qui par la suite fut dévolu à
Venise. Elle disposait d'un port spa-
cieux qui portait le nom de Classe
(en latin « classis » veut dire flotte)
et c'est là qu 'étaient stationnées les
Êrincipales escadres de l'Adriatique,

e port s'est ensablé, ct de Classe

il ne reste absolument rien qu 'une
magnifique basilique et un campanile
en forme de cylindre, form e étrange ,
unique au monde et spéciale à Ra-
venne.

C'est donc à Ravenne que les der-
niers empereurs romains vinrent au
Vme siècle se fixer poair échapper
aux déprédations et aux impositions
des Barbares. A Rome, on était ex-
posé à subir un sac comme celui des
Vandales, en 406. La situation de la
Péninsule était d'une précarité in-
vraisemblable. Là où ne sévissaient
pas les hordes de Germains p illards ,
c'étaient des brigands . Nous poii-
vons nous faire une idée de ce san-
glant désordre en lisant le poème
de Rutil ius Namatianus , « De Reditu
suo » (sur son voyage de retour),  où
le poète , d'ailleurs grand poète , ra-
conte le début de son périple de re-
tour pour aller de Rome à Toulouse.
Le voyage ne nous conduit que jus-
qu 'aux environs de la Spezia .

Mais le pays était si peu sûr, que
Rutilus dut , à partir de Civitta Vec-
chia , s'embarquer , et poursuivre par
mer. L'empereur Honorais III quitta
donc Rome et Milan pour Ravenne ,
où les bras de mer , les valli , le met-
taient à l'abri des Goth . Sa soeur,
Galla Placidia , qui éleva à Ravenne
un mausolée entièrement décoré de
mosaïques, l'une des plus étonnantes
merveilles de cette cité, fit aussi
construire la basilique de Saint-Jean-
l'Evangéliste. Galla Placidia est la
mère de l'empereur Valentinien III.
Elle fut régente jusqu 'à sa mort en
450.

Plerre-E BRIQUET

(Lire la suite en 4me page)

Les Américains consolident
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Contrairement aux nouvelles de la veille, ils ne sont p as encore à Séoul
qu 'ils s 'app rêtent à attaquer et où les Nordistes songent à se déf endre

Succès des Nations Unies dans le réduis de Fusan
Ballon d'essai en vue de la paix ?

TOKIO, 18 (A.F.P.) — La situation mi-
litaire en Corée continue à se dévelop-
per favorablement sur tous les fronts.
La tête de pont d'Inchon est désormais
solidement occupée par les forces des
Nations Unies qui se sont emparées , di-
manche soir, de l'important aérodrome
de Kimpo, et s'apprêtent maintenant à
traverser la rivière Han , pour attaquer
Séoul. Le contre-amiral A. K. Moorhou-
sem, chef d'état-major de l'amiral Joym ,
commandant en chef des forces navales
des Nations Unies en Extrême-Orient,
a déclaré à Tokio, de retour d'Inchon ,
que « cela pourrait encore être dur, mais
que cela ne pouvait plus échouer ».

D'autre part , la grande offensive des
Nations Unies sur le front du réduit
continue à progresser et les derniers
obstacles ont été surmontés hier r>ar la
première division de cavalerie devant
Waegwan, dont la prise est imminente.

Voici les dernières nouvelles des dif-
férents fronts :

FRONT D'INCHON
Les troupes américaines continuent à

débarquer cn plus grand nombre qu 'on
n'aurait pu penser. II est impossible, pour
des raisons de sécurité, dc citer des
chiffres. On sait cependant que des élé-
ments de la 7me division d'infanterie
ont commencé à débarquer hier matin
à Inchnn. Cette division était précédem-
ment stationnée an Japon.

Les premiers blindés des « marines ¦>
avaient , d'autre part , atteint dimanche

soir la rive ouest de la rivière Han , et
la journée d'hier a été consacrée à des
préparatifs pour la construction d'un
pont provisoire sur le Han. La résistance
des Nord-Coréens qui défendent Séoul
s'est accrue sensiblement.

FRONT DU RÉDUIT
Dans l'ensemble, la situation se résume

ainsi : L'ennemi recule dans tous les
secteurs, offrant  une résistance sporadi-
que dans le secteur nord-est et est, fai-
ble dans le secteur de Taegu et un peu
plus énergique dans le secteur ouest de
Masan.

Voici les dernières informations que
l'on possède concernant chacun dc ces
fronts :

SECTEUR OUEST DE MASAN
Dans la partie sud de ce secteur et

dans la partie nord touchant la rivière
Nam , les unités de la 25me division
américaine ont progressé de nouveau.
Dans la partie centrale du secteur, c'est-
à-dire à l'ouest de Hamanm , de violents
combats se sont déroulés toute la
journée.

SECTEUR DE LA 2m e DIVISION,
LE LONG DU NAKTONG

L'événement important de la journée
est l'établissement d'une importante tête

de pont américaine sur la rive ouest
du Naktong, à 15 kilomètres à l'ouest
de Changnyong. La résistance ennemie
a été très faible et prat iquement  nulle.

A l'aile gauche de la deuxième divi-
sion américaine , entre Yongsan et la
rive du Naktong, dans la boucle sud
de la rivière, l'ennemi offre  une forte
résistance.

SECTEUR DE WAEGWAN
La première division de cavalerie s'est

finalement emparée hier de la fameuse
cote 203, qui barrait l'avance sur la
route de Taegu à Waegwan. Elle n'est
plus qu 'à quatre ou cinq kilomètres de
Waegwan. D'autres unités de la première
division de cavalerie approchent de
Waegwan par la route sud-nord , le long
du Naktong.

La première division sud-coréenne, rat-
tachée maintenant au corps américain,
a atteint hier Pyong - Sudong, qui se
trouve à 7 kilomètres au sud de Kunwl.

La division <¦ Capitole » a continué sa
brillante offensive dans la région
d'Angangni.

Enfin , dans le secteur de la troi-
sième division sud-coréenne, entre An-
gangni et Pohang, la journée a été
bonne aussi.

Il est évident que , sur l'ensemble du
front , l'ennemi cherche à « décrocher ».
On se demande s'il ne cherche pas Jk
s'établir sur de meilleures positions dé-
fensives, par exemple dans les monta»
gnes, à l'ouest du Naktong. Il semble
d'autre part que l'ennemi cherche à dé-
garnir le front du réduit et à envoyer
vers le nord (front de Séoul) certaines
unités. En effet , l'aviation de reconnais-
sance a repéré la nuit dernière un im-
portant trafic de véhicules ennemis sur
la route de Taegu à Kongju (route re-
liant Waegwan à Séoul) et également
sur la route de Kongju à Chongju.

Lire nos informations en
dernières dépêches.

J'ÉCOUTE...
L attention

Il  vous arrive, à vous aussi , qu'au
cours d' une représentation théâtrale,
une phrase , un passage vous f r a p p e
plus particulièrement . Tel peut-être,
celui-ci , cueilli dans une p ièce qui
connut , à Paris , un très grand suc-
cès, ce printemps:  « Qui donne en
calcul ne donne rien. »

Las ! que valent dès lors , tous ces
cadeaux que souvent nous o f f r o n s , la
bouche en cœur ? Sondons nos reinst
Mme de Staël , Corinne en personne ,
notre célèbre compatriote , a eu beau
écrire: « Un abime sépare ceux qui
se conduisent par le calcul de ceux
qui se conduisent par le sentiment. »
La sat is fact ion du sentiment n'est-
elle pas calcul , elle aussi ?

Pourtant , la sagesse populaire  dans
un de- ses prov erbes, w dit elle pas :
« Qui mal donne perd sa donne ? »
Et c'est bien joliment envoyé ! Elle
dit encore: « Donner un œuf  pour un
bœuf .  » Ce qui n'est que le pauvre
geste bien calculé de tant de gens ,
qui escomptent beaucoup de choses
du don qu 'ils f o n t  avec une apparen-
ce de générosité et parcimonieuse-
ment.

Qui donne en calcul ne donne
rien... Tenez ! N' est-ce pas . à peu
près , le mot admirable , cilé déià ici ,
dr celte belle montagnarde du val
d 'Hérens : « Ce que je donne , je ne le
fa i s  p as payer.  »

Ce disant , avec l'accent a pp u y é  du
terroir, elle remettait gentiment la
plus grosse tome de sa fromagerie  à
une villégiaturante , qui lui avait plu
et qui s'était in formée  du prix de
son produit .

Désintéressé , calculé , où se trouve,
après tout , l'un et l'antre ? Y a-t-il
un désintéressement absolu ?

Ne demandons pa s trop d'absolus
aux hommes ! Ils succomberaient
sous leur poids . Tant de per fec t ion
n'est p as de ce monde .

Mettons le moins possible de cal-
cul dans notre qeste amical ou géné-
reux, il sera encore un joli geste.

Le geste inattendu , surtout celui-là.
une gentille attention dont on n'avait
pas la moindre idée , éblouit celui gui
en est l' objet.

Avoir la coquetterie du joli aeste,
c'est déjà quelque calcul sans doute.
Mais bien sympathique ,  et aimable
est cette coqnetlerie-là.

Il n 'est nullement besoin d' un mi-
roir pour en proje ter  tout le puis-
sant , le bienfaisant rayonnement .

Essayez l Essayons ! On y peut
songer tout au moins.

FRANCHOMME.

EN QUATRIÈME PAGE :
ï.e violon d'Ingres

d'un célèbre violoniste
par André Schen 1

LIRE A UJOURD'HUI

Le colonel Pozzy, chef du service tou-
ristique du plan Marshall en Europe, a
déclaré devant les huit cents délégués
participant au congrès annuel de l'Asso-
ciation internationale des hôteliers , que
les touristes américains désiraient rece-
voir gratuitement le savon , avoir de pe-
tites lampes leur permettant de lire au
lit et un service rapide de blanchissage,
dc même que de l'eau glacée. Il a ajouté
que dans les dix-huit pays d'Europe occi-
dentale adhérant au programme de re-
construction , il n'y avait qu'un million
de lits d'hôtel , sur 2.182,423 en tout , qui
donnaient satisfaction aux touristes amé-
ricains. Il a demandé aux hôteliers de
combiner des arrangements sans « ex-
tras » .

Le colonel Pozzy a ajouté que les hô-
teliers européens devraient contribuer
pour un quart de million de dollars à la
campagne touristique faite aux Etats-
Unis , car ils reçoivent 25 % des dollars
dépensés par les hôtes américains à
l'étranger. Des investigations faites ré-
cemment ont montré que 8,500,000 Amé-
ricains sont susceptibles de faire des
voyages d'agrément en Europe. L'année
dernière , l'Europe a reçu 269,000 touris-
tes munis de dollars , oui ont dépensé
dans tous les pays de l'Europe occiden-
tale environ 204 millions de dollars.

les touristes américains
aiment lire au lit et veulent

boire de l'eau glacée



Une famille
sons un parapluie

FEUILLETON
de la « Feuille d' avis de Neuchâtel »

KO AI AN
» par 46

Claire et Line Droze

« Vous viendrez », aux yeux de Ro-
sie, c'était les jours de neige qui
revenaient dans le grand apparte-
ment éventé, les bridges du soir, les
derniers repas où l'on riait souvent
autour des plats que Colette faisait
si bien « mousser »... Les derniers
jours enfin où Eric semblait aimer,
un peu , Rosie. A peine eut-elle parlé
qu 'elle le regretta. Pourquoi tenter
de retrouver le passé ? Des mots lui
brûlaient les lèvres, qu'elle ne pro-
nonçait pas. « Est-ce à cause de cela
que vous êtes parti ? » Ou bien :
« Quel moyen a trouvé Sauvage pour
vous rappeler ? Pourquoi êtes-vous
chez lui , alors que Marise Corbin
elle-même vous croit en voyage ? »—¦ Je serai contente si tout s'ar-
range , dit-elle simplement.

Et elle n'osa rien ajouter d'autre.
— Tout s'arrangera , vous verrez...

comme dans les romans 1 II y a

prit-elle pensive, comme nous avait
déplu l'idée que vous prolongeriez
votre séjour uniquement à cause
d'un pari .

— Je l'oubliais si bien , mon pari,
auprès de vous ! Ne cherchez pas là
la solution du problème, ni du côté
« Cheveux blancs », ni du côté Sau-
vage...

Rosie n'eût jamais cru Eric si psy-
chologue : il semblait répondre aux
questions qu 'elle ne lui posait pas.
Avait-il donc tant regardé, pensé et
réfléchi , sur sa chaise longue , com-
me il le prétendait avec une ironie
légère ?

<c Comme on change ! » se dit-elle.
Elle ne pensait qu 'à lui... mais, tout
à coup, on ne sait par quelle saute
de vent, elle se mit à penser à elle-
même, et passa prestement son mou-
choir sur ses lèvres pour en effacer
le carmin. Elle se souvenait de sa
réflexion sur les fards.

Lui , vint s'asseoir à côté d'elle, et
dit , en regardant à son tour le tapis
aux incompréhensibles dessins :

— Rosie, si je vous disais que je
suis complètement ruiné, car mon
premier, qui dirigeait la fabrique de
queues de petit-gris dans laquelle je
ne mettais jamais les pieds, a filé
avec la caisse ; si j e vous avouais
que je vous ai quittés si brusque-
ment sur une lettre de mon second,
qui m'annonçait la chose ; si vous
saviez que, arrivant en troisième,
tous frais payés et la maison fermée,
il ne me reste plus un sou...

— Oh ! dit Rosie troublée jusqu'au

beaucoup de quiproquos et de ma-
lentendus , jusqu 'à l'heureux dénoue-
ment... Vous avez beau dire, moi je
persiste à trouver que Mlle Piton et
M. Lefaune sont dignes des meilleurs
personnages d'une comédie... et , com-
me ceux-ci dignes d'intérêt. Vous le
voyez : vous m'avez converti .

— Vous êtes incorrigible, dit-elle
d'un ton de badinage qui dissimulait
son émotion.

Ses cheveux roux éclairaient son
manteau usagé, vert foncé comme
les feuilles du bouquet de violettes,
acheté sous une porte cochère, et
dont le parfum discret flottait dans
l'atelier. Un petit bouquet, une petite
Rosie , un cœur charmant...

— Je suis sincère, dit Eric , simple-
ment.

Où était son affectation passée !
Brusquement , Rosie évoqua le jeun e

homme étendu dans la chambre
bleue et jouant avec Prudent, et se
disputant avec La Tempête , et met-
tant le grand tablier bleu de Mme
Patard... cet Eric, amical, qui lui
souriait encore aujourd'hui , ne pou-
vait rien avoir de commun avec le
monsieur qui avait accueilli Rosie
dans son studio inondé, par un
« Vous vous fichez de moi ! » em-
porté et peu académique.

Instinctivement, elle fit confiance
à celui qui se penchait vers elle...

— Eric, pourquoi nous avez-vous
quittés si brusquement ?

— Parce que je ne pouvais plus
rester, Rosie.

— Notre froideur vous a déplu , re-

plus profond d'elle-même, c'est une
charade...

Sa voix s'enroua et elle ne put
rien ajouter d'autre.

— Oui , continuait Eric , debout de-
vant elle, si vous vous doutiez de
tout cela, vous me traiteriez de pa-
resseux , d'incapable et d'imbécile, et
vous n'auriez pas tort... J'ai d'abord
accusé mon premier et puis mon se-
cond et... et je me suis dit que, si
je m'étais occupé de mes affaires ,
comme Colette s'occupe des trésors,
et Raymond de l'Agence Moyenne ,
et Rosie de ses sottes clientes... je
n'en serais pas où j'en suis, c'est-à-
dire à chercher un emploi quelcon-
que et mal payé. Je ne sais rien
faire. J'ai quelque chose en vue à
Saint-Marcelin, dans les tapis-
brosse... J'ai sous-loué mon apparte-
ment de l'avenue du Bois. Daniel,
qui est excellent, m'héberge (alors
que tous mes au tres amis, en appre-
nant ma ruine, se sont volatilisés).
Nous partageons les dépenses jour-
nalières, qu 'il essaie, en faisan t in-
telligemment les commissions, de ré-
duire au minimum ; je prends le
métro, j'attends les autobus et je ne
trouve pas de travail. Je vous ai
écri t trois lettres que j'ai déchirées
toutes les trois...

Il avait l'air de réciter une nomen-
clature : ainsi, Mme Pépin-Carreau
dictait-elle les recettes de beauté,
sorties de sa tête fertile. Rosie vo-
guait dans une sphère inconnue,
éthérée inouïe...

— Enfin, acheva Eric avec fougue

cette fois , avec une âpreté qui la fit
sursauter, comment voulez-vous que
je demande en mariage la jeune f i l le
que faime ? Même lorsque j'aurai
trouvé le moyen de gagner quinze
cents francs par mois, que pourrais-
je lui offrir ?

Il avait saisi ses deux mains et se
penchait vers elle, guettant une ré-
ponse avec avidité.

— Vous lui offrirez un vieil appar-
tement sans confort , muni de poêles
et de courants d'air ! dit-elle avec un
étrange sourire.

A ce moment Daniel Sauvage en-
tra. Ainsi paraissent les importuns.
Eric eut un mouvement d'impatience
en s'éloignant vivement de Rosie,
vers la grande baie vitrée de l'atelier
que léchait un soleil tiède avant-cou-
reur de printemps. Il lui sembla pâle
à côté de la lumière qui venait de
s'allumer dans les yeux changeants
de Rosie et qu 'il cherchait à définir ,
elle semblait déceler une joie brû-
lante mêlée de mélancolie, de pitié
ou de tendresse...

A travers cet éclair , Eric aperçut
le soutien que saurait être une Rosie
Monestier, pour un homme qui se
heurtait pour la première fois à
l'écueil d'une vie étriquée , difficile
et grave. Il y avait quelque chose de
presque maternel en son regard doré.
Il ne se fût pas étonné de l'entendre
dire : « Mon pauvre petit ! » Mais ces
mots-là, il ne lui permettrai t jamais
de les prononcer.

Il savait qu 'il serrerait les poings
pour se frayer un chemin à travers

' la vie, afin de |a lui faire douce un
jour ; qu'un être ne se révèle vrai-
ment qu 'après avoir souffert , même
une seule fois ; qu 'il y avait en lui
autre chose que de la légèreté et du
scepticisme, l'atavisme de tous ceux
qui l'avaient précédé dans la vieille
maison de la rue du Pain.

Etait-ce le soleil qui lui piquait les
yeux ?... Il se détourna , attiré vers
Rosie, invinciblement. Son visage
souriant , un peu penché, frôlait les
violettes sombres, et sa main serrait
celle de Daniel Sauvage , dont l'ami-
tié se révélait devant le désarroi
d'Eric.

— Vous êtes un chic ami , vous I
disait-elle , reniant ainsi tout le mal
qu 'elle avait pensé du pauvre gar-
çon... Elle n'ajouta pas , taquine :
« Vous avez gagné votre pari , il est
revenu », car elle savait bien que Da-
niel ne toucherait pas de si tôt l'en-
jeu !

Et pourtant , elle avait envie de ri;
re tout à coup, et faim , sans rime ni
raison , une faim dévorante... qui lui
rappelai t soudain l'heure tardive.

— Si vous vouliez, proposa Daniel
Sauvage, engageant, je vous montre-
rais mes toiles*..

Mais déjà, Eric ouvrait la porte de
l'atelier.

— Plus tard , mon vieux , plus
tard... En attendant , si nous allions
tous les trois déjeuner dans un petit
restaurant du quartier...

(A suture)

VILJ^DEHIUML
Vente de pommes de terre

à prix réduit
La ville de Neuchâtel organise une vente de

pommes de terre au prix de Fr. 16,50 les 100 kg.

Bénéficiaires :
a) les personnes et familles qui bénéficient

des secours trimestriels ;
b) les personnes et familles recevant des

smbsides réguliers des services sociaux.
REMARQUE : Les personnes et couples au

bénéfice de la rente transitoire de l'aide fédé-
rale à la vieillesse, vivant d'une manière indé-
pendante, peuvent également bénéficier de
celte vente.

INSCRIPTIONS : Les inscriptions, AVEC
PAIEMENT IMMÉDIAT, sont reçues à l'hôtel
communal , 1er étage , bureau No 26 :
le jeudi 21 septembre 1950, de 8 h. à 11 h. 30

et de 14 h. à 17 h.
LE CONSEIL COMMUNAL.

VOYAGEUR (SE)
demandé (e) par maison pour la vente auprès de
clientèle particulière de ses produits commis et
Introduits depuis de nombreuses années. Age mini-
mum. 35 ans. Fixe, commissions, primes et frais.
Carte rose et abonnement fournis par la maison.
Situation stable et bien rétribuée pour candidat
sérieux et actif. Débutant serait mis au courant.
Ecrire sous chiffres P, Z. 18883 L„ & Publicitas,
Lausanne.

Elle aussi fume la Parisienne-Filtre! Pourquoi?
t) Les meilleurs tabacs de Mary land.
2) Un mélange et un arôme inégalés depuis 40 ans.
3) Le f iltre le plus moderne, breveté ...

au <&nkrùu€i& j ^À m

\^90cts.
;

Un tieri des cigarettes f u m é e s  en Suisse sont des Parisiennes!

Médecin de la place
cherche

demoiselle
de réception

On donnerait la préfé-
rence & Infirmière con-
naissant les travaux de
bureau. Adresser offres
écrites à T, A. 568 au bu.
reau de la Feuille d'avis.

Nous cherchons dans
petite famille

volontaire
nour natlts travaux dans

On cherche à Moutier,

peintre-
gypseur

Travail assuré pour l'hi-
ver. Faire offres à Entre-
prise V. Imhof et Jobln.
Tél . (032) 6 45 74.

Lessiveuse
cherche à faire Journées
à domicile. Adresser of-
fres écrites à C. F. 583 au
bureau de la Feuille
d'avis.

HOMME
propre et consciencieux
s'occuperait des entre-
tiens de chauffa ge dans
grand Immeuble. Even-
tuellement accepterait
poste de concierge. Adres-
ser offres écrites à S. B.
570 au bureau de la
Feuille d'avis.

J'li ISS ' rîïTFÏîTlîl

Centre {
de puéricultu re

17, faubourg du Lac
Reprise des consulta-
ions hebdomàdaiiies le
vendredi, de 14-16 h.

Vaccinations;
de 14-15 h.;

»CMC
Infirmière

DE RETOUR

Jeune fille
honnête est demandée
pour aider à la cuisine.
Occasion d'apprendre le
français et le service. De-
mander l'adresse du No
586 au bureau de la
Feuille d'avis.

On demande un
VIGNERON

pour la culture d'une
vingtaine d'ouvriers de
vignes, slses çur le terri-
toire d'Auvernler. Adres-
ser offres écrites à J. C.
505 au bureau de la
Feuille d'avis .

On demande dans hôtel
du Jura neuchâtelois
comme extra

sommeliers et
sommelières

pour chaque samedi et
dimanche. Bon gain . Faire
ofres écrites sous chiffres
P. 5228 N. à PUblicltas,
Neuchâtel .

On cherche dans do-
maine agricole de moyen-
ne importance,

jeune homme
sachant bien traire . Bons
gages et vie de famille.
Adresser offres écrites à
E. Schumacher, agricul -
teur, Anet (Berne).

On cherche

FEMME
W CHAMBRE
connaissant bien le service
de table et la couture.
Entrée 1er novembre. —
Adresser offres écrites &
E. R. 578 au bureau de la
Feuille d'avis.

On cherche
femme

de ménage
pour trois à quatre heures
de service par Jour, si pos-
sible le matin , dans mé-
nage soigné. Adresser of-
fres écrites à C. P. 573
au bureau de la Feuille
d'avis.

Couture et
racommodages

Je cherche à faire des
Journées régulières. Tra-
vail soigné et prix très
avanta geux. — Demander
l'adresse du No 582 au bu-
reau de la Feuille d'avis
ou téléphoner au No
5 19 74.

JEUNE FILLE
18 ans, cherche place pour
le ler novembre dans mé-
nage , pour apprendre la
langue française. De pré-
férence à Neuchâtel ou
environs. Prière de faire
offres sous chiffres X.
24156 U. h Publicitas ,
Bienne,

Je cherche à acheter

tuf calcaire
et sciure

Faire offres à Willy Wetli ,
champignonnière, Haute-
rive (Neuchâtel).

On cherche à. acheter
2000 à 30CO litres

Neuchâtel blanc
1949

Adresser offres écrites à
E. M. 584 au bureau de
la Feuille d'avis.

On cherche à acheter
d'occasion

poussette
moderne en • parfait état.
Adresser offres ù. Fritz
Baumgartner , Parcs 121.

ù 3 S11 IWPB PTi 11 i sMÏ
Perdu

porte-monnaie
entre Saint-Biaise et Neu-
châtel . Le rapporter , con-
tre récompense, au poste
de police.

Jeune chatte
tigrée grise, plastron
blanc , s'est égarée depuis
Jeudi . Prière d'aviser Dr
Clerc , avenue de la gare
No 17, tél . 5 42 60.

Dr C. de Meuron
DE RETOUR
Consultations sur

rendez-vous seulement

DOCTEUR^

Îiiarles-Ed. Pfister
Médecine Interne

Spec T.M.H
SEYON 6 '

DE RETOUR

DR 0. WYSS
Colombier

Absent jusqu'à
nouvel avis

Dr Brun
Dombresson

DE RETOUR
• le 19 septembre

Belle grande chambre
bien chauffée, conforta-
blement meublée, près
gare, à louer à monsieur
sérieux. Demander l'a-
dresse sous chiffres P.
5264 N. à Publicitas , Neu-
châtel.

Deux Jolies chambres â
louer . Orangerie 8, ler
étage.

BONNES COUTURIÈRES
sont demandées. Bon salaire.
¦ -Entrée immédiale.

Se présenter ou faire
offres à ERON S. A.,
manufacture de bonneterie,
Saint-Aubin. Tél. 6 72 59.'

la maison et au Jardin.
Petits gages pour com-
mencer. Vie de famille1.
S'adresser à famille Flury,
rue de Bettlach 101, Gran-
ges (Soleure).

Jeunes femmes
de chambre

sont cherchées. Offres à
Clinique Bellevue, Yver-
don .

On cherche dans petit
ménage avec deux en-
fants,

JEUNE FILLE
ayant quelques notions
de français . Entrée pour
date à convenir . Adresser
offres écrites à Mme Re-
naud , épicerie. Côte 76,

Ouvrière
consciencieuse est deman-
dée pour tout de suite
dans petit a telier. Avenue
des Alpes 95. Tél . 5 46 40.

HOLLANDE
On oheiche gouver-

nante , protestante, au-
près de deux garçons. —
Adresser offres écrites à
L. C. 577 au bureau de
la Feuille d'avis.

On cherche pour mé-
nage de deux personnes,

JEUNE FILLE
sérieuse. Sur demande on
donnerait leçons d'alle-
mand . Entrée tout de
suite. Belle chambre avec
eau courante à disposi-
tion. Adresser offres écri-
tes à Mme E. Gfeller,
Sonnhalde, M t i n s l n g e n
(Berne).

Commissionnaire
Maison de la place de-

mande jeune homme hors
des écoles. Se présenter :
maison Antoine, fleuriste ,
Concert 6.

On cherche deux j eunes filles habiles

EN COUTURE
Adresser offres écrites à T. A. 530, au bureau

de la feuille d'avis.

On cherche pourila Fête des Vendanges
encore quelques

SOMMELIÈSES
S'adresser à l'Hôtel City.

Le Buffet de la gare
cherche pour le jour

de la Fête des vendanges des

filles ou garçons d'office
et de cuisine

Se présenter au bureau
]

i La fabrique AGULA, Serrières
engagerait tout de suite

quelques j eunes
ouvrières qualifiées

Place stable.

Le Buffet de la gare
cherche pour le jour de la Fête

des vendanges des

SOMMELIÈRES
qualifiées connaissant l'usage de la

caisse enregistreuse.
Se présenter au bureau.

lies institutions pour enfanta de la Société neu-
châteloise d'utilité publique, à Malvllliers (Val-de-
Ruz), engageraient tout de suite

jeunes éducatrices
aimant les enfants et capables de les surveiller et
de les guider dans les heures de loisirs. Pratique du
scoutisme souhaitable.

Trouveraient également emploi
femme de chambre
bonne à tout faire

de caractère aimable :et dé ' bonne conduite pour
travaux de ménage. , Y

Adresser offres écrites, avec prétentions de salaire
et accompagnées de références ou de certificats, à
M. Marcel Calame, directeur, à Malvllliers, télé-
phone (038) 7 12 12.

Office des faillites de Boudry

Enchères publiques
de mobiliers

Le mercredi 20 septembre 1950, dès 14 h.,
l'office soussigné vendra par voie d'enchères
publiques , au local des enchères, rue Louis-
Favre, à Boudry, les objets suivants :

Une chambre à manger Louis XIII composée
de : un buffet de service, une table et quatre
chaises ; un bureau ; des buffets simples et
doubles ; canapés ; tables diverses ; chaises ;
lits ; lavabos avec glace ; toilettes ; glaces
diverses ; étagères ; un bureau de dame ; une
coiffeuse avec glace ; un fauteuil de coiffeur ;
un silo à pommes de terre : une poinçonneuse ;
des .crémaillères avec marmites ; des mar-
mites de cuivre ; deux radiateurs électriques ;
un réchaud à gaz deux feux ; un aspirateur à
poussière ; de la lingerie , vêtements, vaisselle
et batterie de cuisine.

Une balance automatiqu e, marque « Wis-
toft », force 10 kg. ; une grande bâche, des
harasses , litres , classeurs et divers matériel
de bureau , ainsi qu'une quantité de menus
objets dont le détail est supprimé.

La vente aura lieu au comptant conformé-
ment à la loi .

OFFICE DES FAILLITES.

Belle grande chambre
au soleil , confort , pour
personne sérieuse. Fau-
bourg de l'Hôpital 25, ler
étage.

A trois minutes de la
gare, quartier est, cham-
bre Indépendante, avec
participation a la salle de
bains. Tél. 5 25 04.

A louer près de la poste
et du centre

LOCAUX
à l'usags de bureaux. —
Adresser offres écrites à,
R. A. 567 au bureau de la
Feuille d'avis.

Echange
Appartement de trois

pièces à la Chaux-de-
FOnds serait échangé con-
tre un de deux ou trois
pièces à Neuchâtel . Adres-
ser offres écrites à M. A.
568 au bureau de la
Feuille d'avis.

MAGASIN
ou

LOCAL
est demandé à louer dans centre
de la ville, si possible avec
logement. Adresser offres écrites
à A. E. 572 au bureau de la
Feuille d'avis.

Famille suisse alle-
mande1 prendrait dans sa
villa

à BERNE
en qualité de

PENSIONNAIRE
une ou deux Jeunes filles
faisant des études. Réfé-
rences. Ecrire à Mme Max
Lntz, Hohllebe 15, Berne.

La Municipalité de Che*.
vroux offre à louer , dans
un bâtiment neuf , au ler
étage un

appartement
comprenant trois cham-
bres, une cuisine, buande-
rie et jardin. Libre dès le
ler octobre 1950. — Pour
tous renseignements, s'a-
dresser â M. Alfred Mayor ,
municipal .

Ravoir e (Valais )
A louer un logement de

deux chambres dans un
chalet , trois lits, confort ,
vue Tél . 5 53 71, le soir .

Etudiante ou employée
trouverait, dans une am-
biance sympathique et
gaie, une bonne table à
prix modéré . Centre . De-
mander l'adresse du No
569 au bureau de la
Feuille d'avis.

Demoiselle c h e r c h e
chambre et pension pour
le 10 octobre. Adresser
offres écrites à N. A. 576
au bureau de la Feuille
d'avis.

Belle grande chambre
avec pension très soignée.
A la même adresse on
prendrait un ou deux
pensionnaires pour la ta-
ble. J.-J.-Lallemand 1,
premier étage à gauche.

PENSION
pour Jeune fille aux étu-
des, avec chambre magni-
fique. Vie de famille . Si-
tuation tranquille . Con-
fort. Tél . 5 56 58.

On prend des

pensionnaires
pour la table. — Rue de
l'Eglise 2. rez-de-chaussée.

On demande à louer
quelques poses de

terre labourable
pour 1951. Adresser offres
écrites à G. A. 571 au bu-
reau de la Feuille d'avis

On cherche pour le
printemps ou pour date
à convenir , un

appartement
de quatre ou cinq cham-
bres, cuisine et bains,
centre1 ou quartier Univer-
sité. Adresser offres écri.
tes à U. V. 575 au bureau
de la Feuille d'avis.

V1LLEJE m NEUCHATEL

Cours de cuisine
'-

La Commission scolaire organise :

des cours pratiques de cuisine
Ces cours ont lieu une fois par semaine,

¦ dans les locaux des écoles ménagères de la
ville ; ils comprennent dix leçons. Cuissons
au gaz et à l'électricité.

INSCRIPTIONS : Jeudi 21 septembre , dc
18 h. à 20 h. 30 au collège des Terreaux (sud),
salle No 10. Entrée par la passerelle.

La date d'ouverture des cours sera indiquée
au moment de l'inscription.

Prix de l'inscription : Fr. 10.—.
Les participantes paient les repas au prix

de revient.
Le directeur de l'école ménagère :

J.-D. PERRET.

A VENDRE A AIGLE r̂ f

villa de maître
sept chambres, deux halls, garage, 1600 m2 de Jar-
din arborisé (toutes sortes de fruits). Construction
solide et moderne (1948), chauffage au mazout e*t.
tout confort , situation tranquille et ensoleillée, belle

vue. Prix très Intéressant.
S'adresser : tél. (025) 2 26 23, Aigle, de 10 -12 heures

et de 18 - 20 heures.

Je cherche à Neuchâtel ou environs , éventuellement
à Colombier , parcelle de

terrain à bâtir
de 500 à 800 m-, si possible â proximité d'une sta-

' tlon de C.F.F. ou de tram. — Faire offres en indi-
quant la situation exacte sous chiffres D. R. 542

au bureau de la Feuille d'avis.

A vendre

cabane
de montagne

à, l'ouest de Tête-de-Ran .
Meublée. Potager, chemi-
née, citerne . Situation ex-
ceptionnelle. 5000 fr . —
Offres : case 38, Neuchâ-
tel 2, gare.

Terrain à bâtir
A vendre à Boudry 2000

mètres carrés , compre-
nant : un ouvrier de vi-
gne. Jeune verger et Jar-
din . Vue magnifique sur
le lac et les alpes. eau et
électricité à proximité. —
S'adresser à S. Pasquier ,
Quart er-Neuf , Bevaix.

Jolie chambre
près de la gare, à louer
dès le ler octobre à Jeune
homme. Demander l'a-
dresse du No 580 au bu-
rea u de la Feuille d'avis.

Je cherche
TERRAIN

de 1000 à 3000 m- sur
commune de Neuchâtel ,
en dehors de ville , avec
vue. Adresser offres écrites
à M. P. 579 au bureau de
la Feuille d'avis.

A louer belle chambre,
bien nu'ublée, confort. —
Mme Henrlod , Côte 21.

A louer dès le 5 octobre

plusieurs
chambres

à un ou deux lits à proxi-
mité immédiate de la ga-
re, tout confort . Adresser
offres écrites à C. M. 371
au bureau de la Feuille
d'avis

Chambre à louer à Jeu-
ne homme sérieux , con-
fort. Bellevaux No 11.

Fabrique d'horlogerie de la place engagerait,
pour entrée au plus tôt ,

employé (e) de bureau
connaissant l'horlogerie. — Faire offres à

case postale 146, Neuchâtel 2, gare.



Sous l'hôtel Touring

CLAUDE FONTAINE 1
La parfumerie de Neuchâtel
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Couvertures de laine

170 X 210 Fr. 52.—
Très belles qualités

Voyez aujourd'hui encore tout ce que les
spécialistes

SP1GHIGER & Cie
peuvent vous offrir

^?«wwiww^gaiî maiffffigwi?«t«w»BfMBgi*i|rf

*r, * 3 m. ?S -7 62 40.

-SSNS»*---*

I PmT̂ l ; ^ ̂ SJiffiiillJiSHB I  1 J HKH • • ImSs ff îxtjy xwgf intw
î̂raffil L/ ; Sœ&ïïîL -Jarféï K&M ŵ?lî«oKĤ a»Sl
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*̂ ™^™""™* Réparation - Location - Vente
Echange de tout appareil

Se rend régulièrement dans votre région

Stoppage L STOPPAGE \
.. .. ' i ; en tous genres de tous

artistique mi vêtements et habits militaires
¦ §£§ couverture de laine, jersey

—HVT i" * tricot , tulle et filet

ïgS 22 Mme LEIBUMDGU T
(Place des Armotirins) NEUCH ATEL Tél. 5 43 78

Expéditions à l'extérieur ;
""*" L'ENTREPRISE

François PAGANI & fiiis
se recommande pour tous travaux de
bâtiment , terrassement , maçonnerie '; -

f a ï ence , carrelage.
Ecluse 33 Tél. 5 48 02

CHARPENTIER' SP«H:IALITE DK 
AMrimiP ii r n Lhalets week-end

Itlt i lUiolti !  I : superbes terrains
___——JPI Escaliers en tous genres

^̂ S? DECBAUZAT
MARIN (Neuchâtel) — Tél. 7 5179

(DEVIS SDR DEMANDE!

Une maison sérieuse
\S ' B BUS Pour .l' entretien
VPlflÇ pl cl° vos bicî ''cleUcs
W WiVi)  K'i vente - Achat - Réparations

-«H G CORDEY
Place Purry 9 - Ecluse 29 - Tel 6 34 27

tcofib AUTO-ÉCOLE
KJgKSJlag&àg'.i pratique — Théorie

NeuchAtel • Orangerie 4 - Tél. 5 44 42
Salnt-Blalsc - Garage Vlrchiiu x Si Choux

il LOUEZ cette machine à écrire W

I à  

raison de Fr. 15.—'¦ par mois .B
Notre système de vente-location permet R,'"
d'acquérir une machine à écrire sans Rk

grever , son budget. 'f è â i

L

- Renseignez-vous sans engagement chez ai

" (f^mdîu) P
Rue Saint-Honoré 9 Sjf

NEUCHATEL BL

Pour tous les travaux
de tapissier-décorateur

Jean Perrirdz
Hôpital 8 - Tél. 5 32 02

se fera un plaisir de vous
conseiller personnellement

A VENDRE
un Joli canapé ainsi qu'un
fauteuil , pour le prix de
40 fr . les deux pièces. —
S'adresser : Ssyon 28, ler
à gauche.

Nos
atriaux...

Un délice !
à la BOUCHEBIE-

CHAJftCTJTERIE i

LEUENBERGER
Tél. 6 21.20

Cuisinière à gaz
à vendre. S'adresser à Ro
ger Borel, Crêt-Tacojme

lo 28,

A VENDRE
deux lits 90/ 190, sommier
métallique, complets avec
literie , un divan , un la-
vabo , une table, un calo-
rifère « Eskimo », deux li-
noléums. S'adresser h M.
L. Perrenoud , avenue des
Alpes 95. Tél. 5 34 03.
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CRÉATIONS
Modèles fr ais, jeunes
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Taillés dans le tricot « HANRO » Â
apprécié et qui ne . se retire pas

Une visite à notre grand rayon spécial
s'impose
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Les rengaines à la mode
ont toutes un succès éphé-
mère et tombent rapide-
ment dans l'oubli! Il en
va autrement de Thomy:
c'était déjà un vrai succès
à ses débuts et c'est de-
meure aujourd'hui , l'uni-
que, l'inégalable!

Chacun connaît la

Des livraisons rapi des
an moyen de cette fourgonnette de grande

capacité augmentent votre clientèle

étendez la sphère de vos opérations avec une
fourgonnette rapide Morris, 250 kg. S'adapte
facilement aux besoins de chaque commerce.
Capacité : 2 m3, plus un grand espace à côté du
chauffeur. Longueur réduite. Les portes arrière
s'ouvrent sur toute la largeur. Moteur à 4 cyJ.

de haut rendement, développant 29,6 CV.

Prix : Fr. 5250.— + Icha

ÏÉ̂ Î lIl̂ l̂ WillIMSra iK I Wm. \m IsSÈimtmW îmMsmmm
FOURGONNETTES LÉGÈRES 250 KG.

Allez la voir et l'essayer chez
'. 1 . . .
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GARAGE J. NUSSBAUMER
Rue du Parc 101, la Chaux-de-Fonds - Tél. 2 58 86

Sous-agent : MM. CONRAD & ROCHAT
Garage Terminus, Saint-Biaise - Tél. 7 52 77
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Vous, Madame, que passion- W m Ë  m.Mtin ^M
nent l AMOUR Kd ^^

et le MYSTÈRE ! /jF»

Vous , Monsieur , qui vous 4 $ T f é l  ES M, WB ^Wst

et aux SPORTS ! g ^*

16 pages ^fl î g |  ¦
Tous les mardis p̂ f̂ âÈ ?  C l »  jS
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IGothk
est le nom d'un

soutien-gorge
qui dépasse com-
me forme et
genre tout ee
qui a été créé
Jusqu'à ce Jour.

Mesdames I
Nous vous ren-
seignerons sans
aucun engage-

5 V. 3 E. N. & J.
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LE TARIF À PRIX FIXES

à ŝfrï_ Jtâ M \\ Il est révolutionnaire !
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Par exeraP
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: enlever 
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yLJ *'\ "* ,JBIBSS"»̂ *
53

*8̂  le moteur, Fr . 12.— I Remplacer

^~- 
' kj ef  Depuis Fr. OOOUi— + ICHA

(v v) PAR T0US LES TEMPS- SUR T0US LES CHEMINS Y COIilprls chauffage et déglvreur.

AGENCE VW : 
¦¦ *

GARAGE PATTHEY & FILS, Manège 1 - Tel 5 30 16 - NEUCHATEL
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ŝon fromage

^^et son beurre
^? <

? a 
^t l'Armailli A

t HOPITAL
? c'est s'assurer J
? la qualité 3
w , ' ¦i'r^AAAÂAAÂAAAA AAA

BAIGNOIRES
galvanisées

Longueur 170 cm.
avec écoulement (15.—
sans écoulement 59.—

IJsSSŜ Illllil
Tél. 8 12 43

A vendre d'occasion un
lit à deux places
(noyer) sommier métalli-
que, matelas crin animal .
Demander l'adresse du No
492 au bureau de la
Feuille d'avis.

A vendre d'occasion

escalier en fonte
en colimaçon. Demander
dimensions détaillées; prix
très bons marché. Papete-
rie Reymond, rue Saint-
Honoré 9, Neuchâtel.

Magnifique vélo
comme neuf , garantie ,
payé 450 fr., à vendre à
prix Intéressant. Deman-
der l'adresse du No 581 au
bureau de la Feuille
d'avis.

KIRSCH
pur à vendre, années 1949
et 1950, à 9 fr.50 le litre,
verre et port en plus.

A la même adresse, cor-
beilles rondes en osier
(contenance1 25 kg. de
pommes de terre), à 9 fr.
pièce, franco en rembour-
sement. — S'adresser à
Frank Benaud, vannerie.
Salnt-Frex.

A vendre

FRIGOS
du petit ménager aux plus
grandes installations fri-
gorifiques neuves et d 'oc-
casion . 18 ans d'exp érien -
ce. Quain et Fatton , Cor-
taillod. Tél. 6 43 82.

Chambres à coucher
neuves de fabrique, lagon noyer,
fabrication impeccable garantie ,
comprenant : deux lits j umeaux , deux
tables de nui t , une coiffeuse avec
dessus de verre et glace de cristal ,
une armoire à trois portes, Umbnu
aux grandes têtes de l i ts , deux som-
miers avec traversins réglables, deux
protège-matelas, deux matelas  la , le
tout livré et ins t a l l é  f ranco domicile
avec garantie de dix ans, Fr. 1290.—.
Avis Important : Pour visiter , une auto-
mobile est à la disposition des intéressés.
Fiancés, amateurs de meubles, il est
prudent de ne pas retarder votre visite.

AMEURLlmlEiNTS KANT1 & Cie
Tél. 9 22 21 - COUVET

L' IMPRIMERIE CENTRALE
6, rue dn Concert. 4 Neu châtel

tient à la disposition des fa mi l les  en deuil
un grand choix <it

ca rtes de remerciement
Elle est prête à exécuter , les coitlinandes

avec soin et dans le p lus bref délai
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Nathan Milstein peint des aquarelles pour se détendre
LE VIOL ON D 'INGRES D'UN CÉLÈBRE VIOL ONIS TE

Nathan Milstein , le célèbre violo-
niste russe, d'origine Israélite, qui
effectue actuellement une tournée
triomphale en Europ e (on l'a enten-
du notamment à Lucerne et à Edim-
bourg) est né à Odessa au début du
siècle. Son père était un importateur
de textiles, commerçant de première
classe.

A l'âge de cinq ans, le petit Na-
than était un enfant très turbulent
qui faisait le désespoir de sa mère.
Pour l'encourager et l'occuper vAix
lement tout en lui procurant une:
distraction , et sur le conseil d'une
voisine, Mme Milstein mit un violon
entre les mains de son fils et lui
trouva un professeur à Odessa , Peter
Stoliarsky, excellent musicien et psy-
chologue'. Nathan fit de tels progrès
qu'à l'âge de neuf ans, il possédait
déjà une rare maîtrise de son ins-
trument.

De Saint-Pétersbourg
à Bruxelles

A l'âge de dix ans, Nathan joue
pour la première fois en public, in-
cidemment. En 'effet , le compositeur
russe Alexandre Glazounoff lui de-
manda un beau jour , de remplacer
au pied levé la violoniste qu 'il avait
engagée pour interpréter _ sous sa
direction , à Odessa , son célèbre con-
certo. Le succès de l'artiste en herbe
fut considérable et l'on cria au
prodige;

Deux années plus tard , le grand
professeur Auer l'invita à Saint-Pé-
tersbourg où il eut comme camara-
de d'étude Heifetz qu 'il baptisa plus
tard : le prince de Galles des vio-
lonistes.

Après la chute du tzar , en 1917,
Nathan , dont la famille avait eu des
revers de fortune , se lance dans la
carrière d'artiste. Il conquiert Kiev
où il fait connaissance d'un jeune
pianiste, Vladimir Horowitz. Ils de-
vinrent par la suite d'inséparables
interprètes qui plus tard se lièrent
d'amitié avec le violoncelliste Gre-
gor Piatigorsky pour former ensem-
ble un trio célèbre.

En 1925, Milstein quitta la Russie
et se rendit à Bruxelles chez Isaïe.
Celui-ci l'écouta ct lui dit qu 'il
n'avait plus rien à lui apprendre.
Mais Nathan resta quel ques mois eu
contact avec ce grand artiste qui
exerça sur lui une profonde influen-
ce.

De la capitale belge, il alla à
Paris , où d'emblée il enthousiasma
les mélomanes , puis dans les capi-
tales européennes et enfin en Amé-
rique où il vit actuellement avec sa
femme ct sa petite fille Maria Ber-
nadette.
Il n'y a pas que la musique

qui compte
Nathan est un homme étonnant

avec sa petite taille , son physique
d'athlète et sa mèche de cheveux
foncés qu 'il rej ette fréquemment en
arrière lorsqu 'il parle ou joue. A
côté de ses heures de travail quo-
tidiennes , de ses concerts et de ses
voyages , il ne reste nullement indif-
férent à ce qui se passe dans la vie
de tous les jours.

Souvent tendu , et pour cause, il
s'en va , pour se délasser , avec ses
pinceaux et sa palette , faire une
aquarelle. Il est un très bon peintre

amateur et sa chambre de musique,
dans son appartement de New-York,
est agrémentée dc quelques-unes de
ses meilleures œuvres dont il mini-

Nathan Milstein

mise d'ailleurs la valeur, par souci
de modestie.

Si la peinture est son violon d'In-
gres, les échecs l'intéressent tout au-

tant et il est aussi passé maître dans
l'art de jouer au ping-pong.

Un véritable artiste
Nathan Milstein reçut il y a quel-

ques mois un envoyé spécial du
« New-York Times » qui désirait
connaître le secret de son art. Il lui
répondit entre autres :

« Depuis mes débuts , il y a vingt
ans, j' ai certes, fait des progrès. Mais
aujourd'hui , je dois encore en faire.

. .J'étudie, je réfléchis. Je pense tou-
jours à ce que je vais jouer jusqu 'au
moment où je lève mon archet. Je
cherche toujours de nouvelles in-
terprétations.

» Récemment, dix minutes avant
une répétition j'eus une nouvelle
idée concernant le Concerto de Men-
dclssohn que j'avais pourtant joué
des dizaines de fois.

» Un musicien a toujours de nou-
veaux sommets à atteindre et il doit
exprimer ce qu'il ressent en son
esprit et en son cœur ».

Milstein avoue humblement qu'il
n'a jamais été un enfant prodige , et
que si sa mère ne l'avait pas obligé
à travailler dès le début , il n'en au-
rait pas senti le besoin par lui-même.
C'est à seize ans qu 'il commença sa
vie d'artiste et qu 'il découvrit le
sens véritable de la musique.

Aujourd'hui , il est permis de dire
que Nathan Milstein est un des
grands violonistes de notre généra-
tion.

André SCHENK.

CARNET ©U JOUR
CINÉMAS

Studio : 20 h. 30, Aux daux colombes.Apoiio : 15 h. et 20 h. 30, Un carnet de bal.17 h. 30, en 5 à 7, Lulu Belle.
Pnliice : 20 h . 30 . Le portrait d'un assassinThéâtre : 20 h . 30 , Le prisonnier de l'île

aux requins.
Kex : 20 h. 30, Le régiment des bagar-

reurs.

Visite à Ravenne ressuscitée de ses ruines:
sauvetage d'une basilique du Vme siècle, Saint-Jean - l'Evangéliste

( S U I T E  DE LA P R E M I È R E  P A G E )
L'Empire, cependant, s'effondrait

sous les coups des Barbares . Après
les Hérules d'Odoacre, Théodoric et
ses Ostrogofhs prirent Ravenne pour
capitale. Mais ils ne surent pas la
conserver. Les Byzantins , conduits
par Bélisaire, reprirent Ravenne, qui
devint capitale de l'Exarchat. C'est
alors , au cours du VIme siècle, sous
Justinien , que Ravenne, capitale by-
zantine de l'Italie, connut une splen-
deur nouvelle et se couvrit de monu-
ments.

Mais la basilique de Saint-Jean-
l'Evangéliste, avec le mausolée de
Galla Placidia , et le baptistère des
Orthodoxes , appartient à la période
impérial e, celle du Vme siècle. Galla
Placidia , au cours d'un voyage de re-
tour de Constantinople , faillit périr
en mer avec sa galère. Elle fit vœu,
pendant la tempête, de construire
une basilique si elle en réchappait.
Et c'est ainsi que nous avons ce sanc-
tuaire merveilleux , le seul qui sub-
siste de cette époque. C'est un édi-
fice à trois nefs. Les deux bas-côtés
sont séparés de la nef centrale par
des colonnes corinthiennes, mais
d'un style à son déclin. Au fond , un
chœur fort étrange, car il est ouvert
en son milieu par une série de fenê-
tres. Dans une chapelle du transept ,
des peintures en fresque de l'école
de Rimini , du XHIme siècle, repré-
sentant des anges en adoration. Mal-
heureusement, les bombes n'en ont
laissé que des fragments informes :
quelques robes plissées dans l'age-
nouillement sacré, des ailes éployées,
quelques mains jointes et des cou-
leurs d'un rose délicieusement vieilli.
L'autel central , qui est du Vme siè-
cle , a été détruit par les éclatements
de bombes. On a pu en réordonner
les fragments.

Mais la merveille, ce sont les moi

saïques. Elles sont de trois époques
diverses, du Vme, du IXme et du
XHIme siècles. Car l'église, avec tout
le sol de Ravenne, a tendance à s'en-
foncer et, par conséquent , à se re-
couvrir d'eau. Le niveau de Saint-
Jean-1'Evangéliste était à .  2 m. 29
au-dessous du niveau actuel de la
basilique. On peut le voir grâce à
une énorme colonne enfoncée dans
le sol et qui apparaît à droite de
l'entrée , à mi-hauteur. Le pavimento,
comme nous l'avons dit , était com-
posé de dessins géométriques et de
figures. L'une d'entre celles qui ont
été découvertes est peut-être le por-
trait d'Honorius.

Ce pavimento, malheureusement,
n'a pas été retrouvé dans sa totalité.
Il a été déti'uit pour les sépultures
d'évêques et de hauts personnages
par la pioche de fossoyeurs qui , bien
entendu , ignoraient jusqu 'à l'exis-
tence de ces mosaïques. Les frag-
ments récupérés sont cependant assez
importants pour que l'on puisse re-
construire le pavimento du Vme siè-
cle dans sa totalité , puisque les frag-
ments existent. C'est, du moins, l'opi-
nion de plusieurs des experts que
nous avons pu approcher. Mais la
direction des beaux-arts en a décidé
autrement. Les fragments sont appo-
sés contre les murs intérieurs de la
basilique et le pavimçnto est refait
avec du marbre uni de Subasio , de
couleur grise. Cependant , les modè-
les de l'ancien pavimento existant,
on pourra toujours le refaire lorsque
les théories — peut-être un peu ri-
gides qui prévalent actuellement —
se seront atténuées.

Le pavimento de l'église rehaussée
au XHIme siècle était composé d'au-
tres mosaïques qui n 'ont , certes, pas
la valeur de celles faites au Vme
siècle, mais qui sont d'un dessin
ferme et puissant. Il y a, en parti-

culier, une série d'animaux plus ou
moins fantastiques , qui représentent ,
semble-t-il, les signes du zodiaque.
D'autres nous donnent les figures
do guerriers ou de personnages par-
ticipant, à la quatrième croisade con-
tre Constantinople. Il s'agit surtout
de la prise de Zara, décrite dans la
première partie de la chronique du
sire de Villehardouin . On peut voir
ainsi que si les mosaïstes du moyen
âge n'avaient plus la technique de
leurs maîtres ct ancêtres sept ans
auparavant , c'est que sans doute l'in-
térêt allait alors aux fresques. Dante
vint à Saint-Jcan-1'Evangéliste un
siècle environ après la décoration de
ce nouveau pavimento, et il le vit
ainsi.

f*W^W***W

Sans doute est-il possible, si nom-
breuses sont les pièces du pavimento
du XHIme siècle, de se représenter
assez exactement ce qu'il devait être.
L'effort est plus difficile pour la dé-
coration du Vme siècle. Mais il est
permis d'espérer que les fragments
subsistants permettront de refaire
le pavimento , peut-être en laissant
aux bas-côtés la décoration du
XIHme siècle, et en reproduisant sur
tout le sol de la nef centrale les mo-
tifs du Vme siècle. On reviendrait
ainsi beaucoup plus près de ce
qu 'était la basilique à l'époqu e de
sa fondation , ou à l'époque de Dante
(bien que l'abside fût alors aussi
pourvue de mosaïque du Vme siècle,
détruites , hélas, au XVIme siècle
pour l'adapter au goût de la Renais-
sance (1) . Et , bien entendu , il ne peut
être question de les refaire , puisque
nous n'avons pas dc modèle).

Pour le moment , la basilique appa-
raît assez nue. On a refait trois des
colonnes antiques , reconstruit le pla-
fond dans le style correct (charpente

Fragment d'une
magnifique

mosaïque du
«Vecchio pavi-
mento » (datant

du treizième
siècle) qu 'on peut
voir à la basilique

San Giovanni ,
à Ravenne.

de bois avec travées peintes en noir)
sauf deux d'entre elles, qui ont sub-
sisté avec leurs décorations (pour-
quoi ne pas répéter ces modèles sur
les autres travées ?), et bas-côtés
crépis, tandis que le marbre uni re-
couvre partout le sol. La plus grande
beauté, en plus des admirables pro-
portions, c'est la double rangée de
24 colonnes, presque toutes anti-
ques, de leurs chapiteaux déjà sur-
montés des coussinets byzantins
avec la croix de San Vitale , patron de
Ravenne , prototypes du chapiteau
en forme de poire de la basilique de
Saint-Apollinaire et de San-Vitale,
du VIme siècle.

Ainsi , Saint - Jean - l'Evangéliste ,
doyen des sanctuaires de Ravenne,
est miraculeusement ressuscité de
ses ruines. Quand nous l'avons \u
la première fois , avec son abside
et sa porte démolis , son campanile
écorniflé et penché, l'indicible dé-
vastation de l'intérieur, nous pen-
sions le désastre irréparable. Ce que
l'on a refait n'est certainement pas
exactement ce qui était avant les
bombardements. Mais la basilique
actuelle est plus proche de celle de
Galla Placidia . Souhaitons que quel-
ques restaurations de plus nous en
rapprochent encore davantage.

pier^e-E. BRIQUES,

Les Jeunesses musicales de Suisse
Le secrétariat des Jeunesses mu-

sicales de Suisse nous écrit :
Au mois de jui llet de cette année a eu

lieu à Genève le premier congrès natio-
nal des Jeunesses musicales de Suisse.
Ce mouvement, constitué en une asso-
ciation sans buts lucratifs ni politiques,
a pour idéal de grouper les éléments de
la jeunesse suisse désireux de s'adonner
à la culture musicale parmi les jeunes
gens de tous milieux, scolaires, univer-
sitaires, ouvriers, etc.

Les Jeunesses musicales — qui sont
nées en 1940 en Belgique et en France
— prennent dans notre pays un essor
réjouissant ; les sections de Bienne, Ge-
nève, la Chaux-de-Fonds, Saint-Maurice,
Neuchâtel et Sion ont eu une activité
florissante au cours de la dernière sai-
son et un grand nombre de concerts ,
concerts commentés, causeries-auditions,
conférences ont été organisés. Toutes ces
manifestations furent accueillies avec un
enthousiasme croissant par la jeunesse
de ces différentes villes qui a ainsi l'oc-
casion et le privilège d'entrer cn contact
avec ' le monde merveilleux de la mu-
sique.

Après un peu plus d'une année d'acti-
vité, les Jeunesses musicales de Suisse
comptent déjà plus de 3000 membres ac-
tifs et protecteurs, groupés dans diffé-
rentes sections locales de Suisse ro-
mande et alémanique. Toutes ces sec-
tions sont organisées de la même ma-
nière ; elles comptent chacune un co-
mité et une organisation de délégués des
différentes institutions scolaires ou au-
tres. Elles ont toutes une assemblée gé-
nérale et sont représentées dans les or-
ganes centraux des Jeunesses musicales
de Suisse, c'est-à-dire à la commission
des programmes et des concerts, au co-
mité du journal « Jeunesse et musique »,
« Jugend und Musik »» , au comité de dif-
fusion ct à celui des échanges.

Les présidents ou responsables de ces
différents comités forment le secrétariat
général dont le siège est à Genève.

Les manifestations des Jeunesses mu
sicales sont accessibles aux jeun es gen:
de 14 à 30 ans.

/v/*v/x/

Ce premier congrès, réuni durant deux
jour s à Genève, a vu la participation de
plusieurs délégués des sections déjà exis-
tantes et de celles qui sont cn forma-
tion. Les congressistes ont commencé
par examiner l'organisation interne du
mouvement et insisté sur l'importance
du rôle des délégués qui sont, par l'en-
tremise d'un délégué général, les repré-
sentants des membres actifs au comité
de chaque section.

Le congrès a ratifié les décisions pri-
ses par la commission des programmes
et des concerts qui a prévu pour la sai-
son 1950-51 une double activité, locale
et nationale. Toutes les manifestations '
en Suisse seront en partie consacrées à
l'étude d'une grande forme musicale :
la suite, dc différentes époques et com-
posée pour différents instruments.

Trois grandes fournées de concerts se-
ront organisées par le secrétariat géné-
ral des Jeunesses musicales de Suisse
avec l'aide du comité de chaque section
et avec le concours de la jeune pianiste
Fernande Kaeser, du Trio à cordes de
Paris et, enfin , du Trio à vent de Bâle.
Ces concerts seront brièvement com-
mentés par les musiciens, afin de per-
mettre aux jeunes membres de mieux
capter et comprendre le message musical.

Les Jeunesses musicales de Suisse font
partie de la Fédération internationale
des jeunesses musicales qui groupe en-
core de nombreux pays affiliés , parmi
lesquels la Belgique (avec ses 20,000
membres), la France (avec ses 200,000
membres), le Luxembourg, les Pays-Bas,
l'Autriche, le Portugal et le Canada. Les
organisateurs des Jeunesses musicales
de tous ces pays se sont rencontrés cette
année au congrès de Vienne (notre pays
y était représenté par vingt-sept délé-
gués). Ils se réuniront l'an prochain à
Lisbonne.

...une nouvelle étape de la gastronomie !
Le même bouillon qui a pareillement
amélioré les nouveaux produits

Ifc&iff lÉ f̂ S % 
KNORR est maintenant mis sur le

/VflV»'*' a rompu avec les anciennes méthodes marché à l'état pur, c'est-à-dire sans ,>.
et a banni pour jamais de ses nou- garnitures, sous le nom de ; .  //////iÉwSkveaux potages l'arôme brun et fort 

^̂ >B^M f̂ f̂ ^^^^lkm\̂ M^MSaagg «,aM|MB^̂ MBBi^MMHBM ^^ }̂ ) ) )ÊMMM} k^^t3Œyli\ l̂ks\\

icbtrvc *x CCLLC nouvelle iormuie ne ^ i  1555S* SëSS  ̂ «S55̂  ̂ ^SSmW sSs «SSaS» sy***-,. ~,. !i/iiilil!liliii!iil/!m
pourrait être plus favorable et la vente || Jï §1 iiitSm
des potages KNORR a doublé depuis H

^ 
*" 

wÊ^M̂mMÊi^̂^  ̂ M
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i <B? ®n ^e trouve chez tous les détaillants llÉP
_-r\ fv[_ en cubes doubles à 25 ct. pour quatre 

^^'Ml'»*̂

/ / /OLfr pi N 'hésitez pas à goûter le « bouillon gras I \j *v̂ v I

XX/V^A M jg|jgjB ||L légumes, votre riz en seront désormais KW/'",wj

/M* // J*»»- ÏBflHaïs' bien meilleurs, p lus app étissants et p lus JMJ^P^ ' . "*

vryt&rs .AJ EV"T . 1 ' IM -4 m
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Pommes de terre
« Blntje » et « Up-to-da-
te », à vendre, chez Du-
commun fils , Prise Du-
comimin par Montmollin
Tél . 8 1444.

Pour un
SAUCISSON
PUR PORC |

une seule adresse

CHARCUTERIE SCHMIED
Sorcelles (Neuchâtel )

Tél. 813 75

CRÉPIT
seulement p o u r
achat de meubles,
peut être obtenu I
chez nous. Dlscré- Â
tlon absolue assu- M

 ̂
rée. Demandez ren- Êm

K\ selgnemenrts avecflj
Bw cette annonce. S|i
W Nom H

Prénom ¦
Domicile 
Rue -
Arnold JLaek
Case postale

NeuchAtel
| —



Belle maculature a vendre
S'adresser au bureau du journal.

I UNE SÉLECTION 1
|DE NOS SUCCÈS! 1
IIé I* „ f iil!
jljj i Pour robes j fjj

CORDELINE
::::: «ïïi
::::: pure laine, très beau lainage tegT A A

rayé : nouvelle disposition de Â p f \  9
ii»; teintes pour robes et jupes M

H
:::)} Largeur environ 90 cm., le mètre . . W Kg:

I MOLITOR
jjjjj qualité pure laine pour la M /"X QA

belle robe. Existe en noir, ma- Vw vjw Oll
jj lll rine et 8 teintes mode, xi W,
::::: m £—1
::;:: Largeur environ 130 cm., le mètre . . ML ASsWm
j:::: '::':::
::::: :::::
j!jjl Pour costumesp! Util

SAXONY-TWEED
mil • mu
pi pure laine, original anglais,

dans un tissu spécialement H -jjC  ̂Qf ï
jjjj j recommandé pour le tailleur Jm _ w Ail
j lllj de sport, m m̂ llllli If::::: Largeur environ 140/145 cm., le mètre -¦- x_^
il::! :¦::¦

| PIED-DE-POULE
jjjjj superbe qualité pure laine. Se M / Tsh Q A
jjjjj fait en gris/blanc, brun/beige, j m  È Ali
ijj il vert/noir, rouge/noir, £| Kj n

Largeur environ 145 cm., le mètre . . JB. \_W
il:!! l II:::

jjjjj Pour manteaux l|j|

| VELOURS GRANDIOSA |||
lllll splendide qualité chaude et

douillette. Se fait en noir, ma- m JTVQA
jjjl j rine et toutes teintes mode, /B 3K 0\|

Largeur environ 140 cm., le mètre . . _B_ \J

[j MANTEAU CÔTELÉ 1
|| très beau, lainage en vogue, ^j f f l  || |A|| d|d
jjjjj pour manteau élégant, W, W*

Largeur environ 140 cm., le mètre . . <MmWW smWsWB

lllll - iij ij
Le spécialiste des beaux tissus

¦¦¦¦¦ & iij ^^^^\̂  
¦¦¦¦¦

|| L* / IcH VDQGUûtdM I
|M ll MM \̂  ̂ ^A. Jm. il âJL—I
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Je MU à àm&Mice é p̂ tienm
de la grande famille des cigarettes égyp-
tiennes, une bonne cigarette aromatique
de prix modeste.

* >

^̂ 
¦»• 

^—-r

Miip- EN ACHETANT DIRECTEMENT i

ïfw** CHEZ LE FABRICANT V0US AVEZ

I

**&3 DES PRIX PLUS INTÉRESSANTS
APRÈS 9 ANS D'ABSENCE, « LE BUCHERON »

EXPOSE DE NOUVEAU AU COMPTOIR
DU 9 AU 24 SEPTEMBRE

VOUS PRÉSENTE A CETTE OCCASION
DES MODÈLES DE SA FABRICATION ET DES NOUVEAUTÉS

QUE VOUS DEVEZ VOIR

LES MEUBLES «AU BUCHERON » SONT EN VENTE A

LAUSANNE - RUE SAINT-LAURENT 29
YVERDON - LE BEY

GRANDE EXPOSITION A LA FABRIQUE MÊME

LE SERVICE RÉGULIER DE LIVRAISON

NEUCHATEL - LA CHAUX-DE-FONDS
VOUS ASSURE DAVOIR VOS MEUBLES SELON VOTRE DÉSIR

FRANCO DOMICILE

M Participez tous au grand concours du « Bûcheron »
I figurant dans son dernier catalogue envoyé franco

sur demande. j j

I ' AVOIR DES MEUBLES DU « BUCHERON t
| C'EST UNE SATISFACTION I [ j

: Croco rouge . . . Fr. 36.80 |
I Croco brun . . . »  28.80 M
| Croco noir . . . .  » 36.80 j
1 Vernis noir . . . »  33.80
I Daim noir . . . .  » 31.80
En

en chevreau brun
Fr. 29.80

*

Chaussures J. Kurth S.A.
NEUCHATEL

LAND - ROVER JEEP
Achat - Vente - Echange - Démonstrations

Garage Terminus - Sainf-Blaise

Pour recouvrir vos meubles
Grand choix de tissus
Travail soigné et rapide

Jean Perriraz
Hôpital 8 - Tél. 5 32 02

A vendre une cinquan-
taine de

stères quartelage
SAPIN

à 18 fr. le stère pris en
forêt . Renseignements au
téléphone (038) 6 63 22 .

[LUSAMI
; | nettoie et |ff

I redonne | j
: j l'aspect du r j
H neuf à votre H
¦ mobilier. fl

A vendre
cuisinière électrique, 380
volts petit potager émail-
lé, une chambre à cou-
cher (lit de milieu), une
salle à manger, trois
divans avec matelas. De-
mander l'adresse du No
500 au bureau de la Feuil-
le d'avis.

Mesdames,
pour un bon

fARCF1!1 sur
v #̂ jniV Jb m mesure
réalisé spécialement pour votre cas parti-
culier, dans une q u a l i t é  irréprochable,

adressez-vous à la corsetière diplômée

B. MORANDI
Reçoit tous les après-midi, Côte 47, tél. 5 22 08

I

fortlflez-vous I Le manque de fer , élément
constituant indispensable de l'organisme, est
souvent la source secrète de la faiblesse géné-
rale , de l'anémie, des crises de croissance ou
de la neurasthénie. PHOSPAFEBRO, qui con-
tien t du fer, do la léclthlne et un extrait de
levure, est un excellent fortifiant.

PHOSFAFERRO
la botte Fr. 4.42 i
la boite-cure Fr. 7.80 / Icna

En vente dans toutes les pharmacies et au
dépôt général: Pharmacie de l'Etoile S.A.,
angl e rue Neuve 1 - Bue Chaucrau, Lausanne.

Renouvellement des abonnements
à la «Feuille d'avis de Neuchâtel»

pour le quatrième trimestre de 1950
*

Nos abonnés reçoivent ces jours, encarté dans leur
journal , un bulletin de versement au moyen duquel ils
peuvent, sans frais, renouveler leur abonnement pour

le dernier trimestre de 1950.

Renouvellement ju squ'au 31 décembre
I Fr. 6.70

AHonfînn ! Le temps dont nous disposons pourMHCllllUM . l'expédition du Journal ne nous
permet pas de procéder à un tri dans l'envoi des
buUetlns de versement. En conséquence, les person-
nes dont l'abonnement est déjà payé Jusqu 'au 31
décembre voudront bien détruire purement et sim-
plement le bulletin de versement qui leur parvient.

ADMINISTRATION DE LA
FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL

COMPTE POSTAL IV 178

V J

Mr WwJ/W M MJm.  Ws Une Voiture d'Eiite
Alors qu'aux Etats-Unis, l'effectif total des ventes de PONTIAC est équipés do -la transmission
toutes les marques d'automobiles augmentait de 84% entièrement automatique HYDRA-MATIC, ^aak&^nÊBB&KÊmmûsms*^de 3939 à 1949, PONTIAC enregistrait pour la même réalisée par ta General Motors et dont ^^UwS^5ip??=l-̂ M^^^^.période un accroissement de 401 % de ses ventes. l'excellent fonctionnement a été prouvée /dS&rxl)  //Wi Hm /V x^L'an dernier, selon les statistiquesamérïcalnes,PONTIAC depuis dès-années. 

^^^X ^mWâr Â—x fflf jl -m'—J^^=^s'établissait avec 354*327 voitures mises en circulation, Plus d'embrayage fit do manœuvres du _^ÉÏ SBBBEBSJMÎ P*  ̂' - "-'SSB É , ' . '"T ' >' -^Lau 4<->n *° rang des producteurs. changement de vitesses; marche*souple sur s t̂St ' ' Bal':. d: d-,.d drd^' ĵ W^dd^mdmdOd.̂ ^prafcpife
Le succès de la PONTIAC est te résultat d'une qualité la grand' route et les cols; sécurité accrue ,jj B" ' HfilH ~ BB1 ' " ' ' ' ~~' SijjP^iqu'on ne trouve habituellement que sur quelques voi- en ville; freinage automatique en montagne; ^==^^H§flj |BBHBBi HJB ' '¦' *¦ ' " "¦ 5Ë m- TM^^^^BS

BSSSI
L-.tures de grand luxe. C'est une voiture bien construite, Brataciion du moteur et do tout la véhicula Ŵ$>\̂ PxM^!"^ SU R9'¦ ^ WMmt̂ l^^Btâ<****OQ

-j^Ŝ --" "̂ î ;- MBaBaBpBM timousino 4-portos de Luxe avec riydra-Matic 
f r .  

15'900.- + lcha.
£[ ,fo 

^ y ,  GmMiiâj llWa Limousine 4-portes (Standard ) avec Synchro-mesh fr.l3'900.- + lcha.

X^^*«<L __ _^-̂ ? \̂ - ŷ ' ' -- En Suisse, elfe est appréciée pour les mêmes motifs.
I f  j  j" } • • ' ~

[ ( j \ /7r™~»|j _ na ja TBi^iV^ De plus, son montage suisse bénéficie de la main d'oeuvre
i >s / \___^. ̂ ~ • f V_X ^U^B^OK/f*"I^ABISyj J^ expérimentée de l'usine GIVI à Bienne, et de sa bonne
J /C^-TT^nl H Tr~TT-̂ !N. ^'XjSRÎVE/^^"̂  organisation du service et des pièces rechange.

r * " "L ) j j y Ç " j ""j j ~ ~ ,,11 II L, Pour la Suisse également:
s ' • 1 1 — j K ^*"̂ 

Par 
sa beauté et sa qualité, une* voiture d'élite

( I I f _) f J K Ê Ê m m m m W m m W^'  ̂ pour un prix *raisonnab'e-
**s \*J M x xÈSBr^^vs^t '

V \̂XsT '• **°ni d" distributeur régional es trouve daoa l'annualrefclTIAC.>*-i*,̂  tôléphonlauo écus PONTIAC
.

Distributeurs officiels : Garages Schenker, Hauterive et Neuchâtel



Avis de tir
Le Commandant des tirs porte à la connaissance

des pêcheurs et riverains du lac de Neuchâtel , que
des tirs et lancements de bombes depuis avions ont
lieu toute l'année, du lundi au samedi à proximité
de la rive, près de Forel.

i

Les lundi et jeudi, les tirs ne commencent
qu'à 12 heures

Zones dangereuses : de 9 heures à 16 heures.

Petite zone (Zone rouge sur les affiches des ports) : de 9 heures à
11 heures.

Grande zone (Zone hachurée sur les affiches des ports).

Interdictions : Il est interdit de rester ou de pénétrer dans la zone
dangereuse ainsi que de ramasser ou de s'approprier des bombes non
éclatées ou des éclats de projectiles.

«
Renseignements : Des avis de tirs sont affichés dans les ports de :

Auvernier, Cortaillod, Chez-le-Bart, Estavayer, Chevroux et Portal-
ban.

Des renseignements sur le programme détaillé des tirs peuvent être
obtenus à la caserne d'aviation de Payerne (Tél. 037 6 24 41) et au
Bureau de la Société de navigation, place du Port, Neuchâtel (Tél. 038
5 40 12 et 5 40 13).

¦ *

i ;

. M : .

-

Collégiale de Neuchâtel
Jeudi 21 septembre, à 20 h. 15

RÉCITAL DE VIOLON
donné

sous les auspices de la Paroisse réformée
avec le concours de

MM. Emmanuel Santi, violoniste
Samuel Ducommun, organiste

Oeuvres de Bach, Haendel , Mendelssohn, etc
ENTRÉE LIBRE

Collecte en faveur d» la « Casa Materna »
(Orphelinat protestant, en Italie)

S?i» 3Ë§fŜ **S -'< *
k
"*3 Recouvrements

BMI *¦ - uRb- ^*̂ 5
I WMFnM Mlj i'̂  S Gérances

X * l i sl î x X 
® 1 ïï l Déclarations

&*->*- 11 PSB^ îli d'impôts
UJjjtDBjfaH^^̂SI.' Recours
"f ..' ïjSjESSÎSSjî S Affaires
^^mp asSùÊ^t̂^- - '^ commerciales
•«HBfsSSffiSi*ïï§i É$ el 'mmo,:,ii'ères
¦̂HBBSHra H^W.' ' Liquidation

^^^^BPIS^ M̂^B **e success'°ns
HIîÀMiifwlMaB Formalités

g Fondé en 1929 administratives

~Ca9énéral2
Société Anonyme assurances à Tienne

Gaston DUBIED, agent général , Neuchâtel
transfert ses bureaux dès le 19 septembre 1950,

Promenade-Noire 2 - Tél . 5 31 59

L'hiver est long... I
Le soir, au coin du feu, |

l'almanach du véritable

Messager Boiteux
de Neuchâtel

toujours plus instructif et
délassant, vous procurera une
intéressante et saine lecture.

En vente partout Fr. 1'.—
l'exemplaire, impôt compris.

8 /î^ESS&à-. ^e beau

I ml  calorifère à mazout
VESTOL

I M nfrwiïll) sl économique, et
1 ni-, if^gj tellement mieux...

| if £§§, Comptoir suisse
I 1P 55-* Halle 11 — Stand 1108

I \J  ̂ AUTOCALORA S.A.
LAUSANNE . ZURICH

I 8, rue de la Tour Mlnervastrasse 59
I Tél . (021) 23 09 45 Tél. (051) 24 20 12

P'OBIENT

Du plus modeste
au plus fin

j vous le trouverez chez

I £. Gons-Bnedin
i BASSIN 10 - NEUCHATEL

il

BEAU CHOIX DE CARTES DE VISITE
à l'imprimerie de ce journal

A vendre

malle en fer
(cantine). Sablons 21, ler
étage,

gnBBBSBOBBSaBEB

Plâtrerie
pemtusre

Exécution rap ide
et soignée de tous

travaux par personnel
expérimenté

Papiers peinls
GROS ET DÉTAIL

<RIP0UN>

ENSEIGNES
POUR LE

COMMERCE
ET

L'INDUSTRIE
Mil MUtlItlllll IIIIIIIIIIIMMMII lllll IIII

| lllll !
= ECLUSE 15 !
! NEUCHATEL ;
Ulllllltl If llllll IMII ¦¦• Mlllllt lllllt

Dn beau —portrait
est toujours d'un*
réalisation délicate.
Adressez-vous
au spécialiste

PHOTO
: ATTINGER

7, pi. Plnget-3, pi. Purry
NEUCHATEL

Passeports
Travaux de qualité

Fanes accorder
votre piano

par

Fr. SCHMIDT
Maillefer 18, tél. 5 58 9',

¦MHWMH

WJll f &  ^  ̂ °̂ eûiidillâiu de imite
JJ ^  nouaetlej et tch a&aMtag£uiej

Vous pouvez actuellement vous per- ( "̂ i*. V
mettre l'achat de la machine à coudre \p *** jjglP1̂

de ménage la plus appréciée sans grever \S$msmî

trop votre budget ménager. Moyennant . ^^ïTT"a'̂ ^^,

un acompte à !a livraison et le solde en "^̂ •P» ™^aZ?S!r
versements hebdomadaires de Fr. 5,-, TAVARQ REPRÉSENTAT|0N s Avous entrez immédiatement en posses-
sion d'une ELNA. Neuchâtel : Rue des Epancheurs 5

La Chaux-de-Forids: Rue L-Robert 34

2£ I "1 Veuillez ma renseigner sur vos faci- *u^_ .
0 I I lités de paiement. Wom — 

Q_ I 1 Je vous prie de me faire une démons- Adresse:—__ 
I I tration de l'ELNA, sans engagement._) —————————^——^-^—^—^^__ F 1 Envoyez-moi le prospectus détaillé

*—' I I "Abonnement-épargne ELNA" A remettre sous enveloppe ouverte affran-
O (Garantie bancaire, intérêt). chie à 5 cts.

. / 7C

illllllllllllllll 1IIIIIIIIIIIIIII|

| Orthographe |
et

correspondance
Cours

s pour adultes _

I Institut SIMMEN 1
|j Tertre 2 - Tél. 5 37 27 =
iiiiiiiiiiiiiiiii 

¦ iwiiaiiiiiHiil

OCCASIONS
en tous genres

M. MALHERBE
Achat - Vente - Echange

Ecluse 12 - Tel 5 25 39
à côté de la poste

£9 Préparation au

ri diplôme
d'anglais

H de la Chambre de
n commerce britannl-
Ë3 que pour la Suisse.
i ] Cours du Jour
I ;', et du soir
M Inscriptions
:H et renseignements à
il l'Ecole BÉNÉDICT
; i Terreaux 7

r ""
Grande exposition

de tricots
,.. ¦ . - - • y.

en laines de // \ A
Giittingen j \ ̂^^  ̂

\ 'y .

au Casino et 
\{̂̂̂ A

Restaurant 
Ŵ̂ ff ^̂ S

de la Rotonde ]̂ ^m^^^Mt^^

septembre

Elle est ouverte de 10 à 12
et de 13 h. 30 à 21 h.

Nous vous montrons un grand choix de
nouveaux et beaux modèles pour dames,
messieurs, enfants et bébés, pour toute
circonstance ; le riche et nouvel assor-
timent de nos belles laines «FG > de
Giittingen, nos deux nouveaux albums

et bien d'autres choses en plus.

Entrée : 50 c.
Seulement deux jours !

i
L'Etoile du Matin

JONGNY sur Vevey Tél. 5 33 3(i
(Autobus sous la maison , ligne Bossonnens)

MAISON DE REPOS
avec infirmière

Ouverte toute l'année
Bonne nourriture - Panorama magnifique

Altitude 700 m. - Prix modérés

Église réformée évangéllque
Paroisse allemande

du Vignoble et Val-de-Travers

Instruction religieuse
des cùtéchumènes

Ouverture des cours à :
COLOMBIER (collège) :

Mercredi 20 septembre, à 14 h.
COUVET (ancien collège) :

Jeudi 21 septembre, à 15 h. 15
S'adresser au pasteur Jacobi , Bel-Air 29, tél. 5 27 13,

Neuchâtel.

BÉBÉ-ORCHESTRE
Inoubliable, l'émotion ressentie au concert
donné par ces charmants petits ! Mais votre
enfant est à la portée de la méthode du
professeur Starck ; pourquoi ne serait-il pas
musicien ? N'attendez donc pas de l'Inscrire
pour la nouvelle classe d'élèves, dès le
ler octobre, chez MM Hug & Co, tél. 5 18 77,

NEUCHATEL.

f

MEMPHIS
DOUBLE-

La seule cigarette
avec deux filtres
Son arôme et son innocuité en font Jk^ift^
la cigarette prereree de la femme. Wm0Wi

£a Sénéralz
Société Anonyme dflssurances àfàerne

ASSURANCE RESPONSABILITÉ
CIVILE AUTO ; rabais accordé aux j

membres du T.C.S. et de l'A.C.S. I
Assurance des passagers

Assurance auto-casco, vol, incendie, bagages

RESPONSABILITÉ CIVILE DU
LOCATAIRE, vis-à-vis du propriétaire

Assurances accidents, bris de glaces,
dégâts des eaux, transport

Gaston DUBIED, agent général
Nouvelle adresse :
Promenade-Noire 2, Neuchâtel
Tél. 5 31 59

Inspecteur : Jean Baumann,
l Portes-Rouges 103, Neuchâtel .

Réfection de literie
Fournitures de qualité
Travail soigné et rapide

Jean Perriraz
Hôpital 8 - Tél. 5 32 02

tglNSTITUTS-PENSIONNATS f j
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I ENSEIGNEMENT 1
1 PRIMAIRE ET SECONDAIRE
[ INSTITUT SIMMEN j
| Tertre 2 - Tél. 5 37 27 - Neuchâtel j

lllllllllllllllllllllll llllllllllllllllllllllll

MATHÉMATIQUES
Répétitions, remplacements

Préparation d'examens
Louis de Dardel, diplômé E.P.Z., tél. 754 29

L
f l Q \ f%a*\'g -wm Société d'abstinence
l Ôf Jf J l r  p0U1-. ia jeunesse

reprend ses séances mercredi 20 septembre, â 14 h.,
à la chapelle Evole 43. Tous les enfants, dès l'âge

de 7 ans, y sont cordialement invités.
Les réunions du dimanche soir à 19 h. 30 pour
Jeunes garçons recommencent dimanche 24 courant,

également à la chapelle.

Mercredi Comptoir
20 septembre . . ¦de Lausanne

Dimanche
24 septembre Dépar(.. 8 heures

_ „ Place de la Poste
Fr. 9 

Renseignements - I nscriptions

AUTOCARS FISCHER ?$%„
ou Papeterie BICKEL & C e ™75

i Les belles excursions Patthey j
I accompagnées !Sp3

| ; MERCREDI 20 SEPTEMBRE jÉj

j TÊTE-DE - RAN 1
par la VUE-DES-ALPES jjf

f j Départ : 14 h. Prix : Fr. 4.— pf

m d; Renseignements et Inscriptions chez §P

A Mme Fallet, "SSSS^r̂  au i
i Garage PATTHEY & FILS i
|b£| Manège 1 NEUCHATEL Tél. 5 30 16 1

jgHiiiiiliimiiil liiliiiiiiidi
1 COURS DU SOIR m1 Allemand- ë

Anglais
| Institut SIMMEN |
s Tertre 2 Tel 5 37 27 g

illllllllllllllll lllUWIIIIIi!'-

Pour la somme de 30
francs
vous apprendrez et saurez
dactylographier . Deman-
der l'adresse du No 574
au bureau de la Feuille
d 'avis .

PEINTURE
sur porcelaine

Leçons privées
Début de cours,
prix avantageux

Téléphoner au No 8 18 03

Ecriteaux
Baux à loyer

EN V E N T E
AU BUREAU
DU JOURNAL

Cfiiroscopie scientifique
Vos dons et aptitudes physiques ou moraux, vos
qualités et vos défauts, la voie du succès, vous
seront révélés par l'étude scientifique de vos mains

Consultations sur rendez-vous, tél . 5 30 31



Les sports
Match intercantonal

d'athlétisme
Neuchâtel - Fribourg

Cette rencontre so déroula samedi
au stade Saint-Léonard à Fribourg. La
sélection neuchâteloise l'emporta net-
tement par 86 points contre 59. Résul-
tats :

....100 m.: 1. Bourquin (N) 11"5; 2 Morel
: (N) 11"9; 3 Gross (F) 11"9; 4. Pillonel

(F) 12"5.
200 m. : 1. Sparenberg (F) 23"5; 2 De

: Grégorl (N) 24"4 ; 3. Brunner (N) 25"1;
i 4. Vogalsang (F) 25"8.

400 m. : 1. Gindrat (N) 54"6; 2. Gœtschi
jj (F) 55"6; 3. Jeanmaire (N) 56"8; 4. Vo-! gelsang (F) 58"7

800 m. : 1. Widmer (N) 2' 07"7; 2.
Gœtschi (F) 2'10"4; 3. Kuhn (F) 211"; 4
Berner (N) 2'16".

1500 m.: 1. Widmer (N) 4' 27"9; 2 Page
(F) 4' 28"7; 3. Schumacher (N) 4' 31"5; 4.
Donzallaz (F) 4' 37"8.
. 3000 m. : 1. Egger (F) 9' 37"8; 2 Page
(F) 9' 37"9; 3. Paris (N) 9' 43"4; 4. Schu-
macher (N) 10'.

i Saut en longueur: 1. Berner (N) 6.33 m,;
2. Pillonel (F) 6.04 m.; 3. Gross (F)
5.93 m.; 4. Fankhauser (N) 5.97 m.

Saut en hauteur : 1. Fankhauser (N)
1.5D m.; 2 . Noverraz (N) 1.59 m.; 3. De-
mierre (F) 1.54 m.; 4. Girod (F).

Saut à la perche :' 1. Rohrbach (N)
3.10 m.; 2. Gœtschi (F) 2.60 m.; 3. Meyer
(F) 2.50 m.; 4. Noverraz (N) 2.50 m.

Relais 4 X 100 m. : 1. Neuchâtel (Morel ,
Bourquin , Jeanmaire, De Gregori) 46"1;
2. Fribourg, 48".

Disque : 1. Payot (N) 34.26 m.; 2.
Rohrbach (N) 31.35 m.; 3. Vogelsang
(F) 38.30 m.

Javelot : ï . Fankhauser (N) 44 m.; 2.
Payot (N) 41.96 m.; 3 Trinchen (F) 38.30
m.: 4. Uhlmann (F) 38.13 m.

Boulet : 1 Vernier (F) 11.28 m.; 2.
Rohrbach (N) 10.80 m.; 3. Gross (F)
10.76 m.; 4. Payot (N) 10.62 m.

Relais 500-400-300-200-100 m. : 1. Neu-
châtel (Gindrat , Christlnat, De Gregori ,
Brunner, Bourquin) 3' 27"4; 2 Fribourg
3' 33"6.

La guerre va-t-elle se
rallumer en Palestine ?
ALEXANDRIE, 19 (A.F.P.) — Les

représentants diplomatiques des gou-
vernements arabes se sont réunis, lun-
di, sur convocation du ministre égyp-
tien des affaires étrangères par inté-
rim, M. Ibrahim Farag, pour établir
une politique commune destinée à fai-
re respecter les clauses de l'armistice
palestinien par les Israéliens. Les dé-
cisions ont été transmises aux gouver-
nements arabes.

A l'issue de la réunion, le ministre
d'Irak en Egypte, M. Neguiib el Raoui,
a déclaré à la presse que « le recours
aux armes s'imposait ».

La prolongation de la
durée du service militaire

en Grande-Bretagne
est entrée en vigueur

LONDRES, 18 (Beuter). — Le projet
de loi du gouvernement sur la prolon-
gation de là durée du seirvice militaire
de 18 mois à 2 ans est entré en vi-
gueur,

La loi avait été adoptée la semaine
dernière par la Chambre des commu-
nes et la Chambre des lords et ap-
prouvée lundi par le roi.

NO UVELLES
SUISSES

Une piqûre mortelle
de frelon

FRIBOURG, 18. — Mme Françoise Bo-
vet, femme du cantonnier de Montet
(Glane), s'était rendue dimanche aux vê-
pres à Ursy, lorsque, pendant la céré-
monie, elle fut piquée au cou par un
frelon.

Mme Bovet se rendit immédiatement
au café de la localité. Le tenancier, M.
Perisset , manda un médecin de Rue,
mais, avant l'ari*ivée du praticien , la
malheureuse perdit connaissance et ne
tarda pas à expirer.

Ce drame rapide a plongé une famille
assez nombreuse dans la désolation.

COU. MUSCUU , 18 (A.T.5.; — Selon
Radio-Moscou , M. Gorgé, nouveau mi-
nistre de Suisse en U.R.S.S., est arrivé
lundi à Moscou. Il a été reçu par le
chef adjoint du protocole du ministère
soviétique des affaires étrangères et par
le personnel de la légation de Suisse
avec M. Meyer, chargé d'affaires, en tête.

Arrivée de M. Gorgé i\ Bios-

Emissions radiophoniques
Mardi

SOTTENS et télédiffusion : 7.10, ré-
veille-matin. 7.15, Inform. 7.20, concert
matinal. 11 h„ de Monte-Ceneri : trans-
criptions modernes de musique italienne
ancienne. 12.15, mélodies du Studio de
Londres. ' 12.45, signal horaire . 12.46, in-
form . 12.55, disque. 13 h., le bonjour de
Jack Rollan , 13.10, les orchestres en vo-
gue : Charles Williams. 13.30, composi-
teurs suisses : Henri Sutermelster : 13.45,
Le Quatuor d'Amsterdam. 16.29, signal ho-
raire . 16.30 , thé dansant. 16.55, Petits
morceaux pour violon et piano op. 50, de
Jenô Takacs. 17.20, mélodies de Fred Bar-
low. 17.30, deux poètes chrétiens : Adol-
phe Retté et Louis le Cardonnel 17.40,
Extrait de l'Arléslenne, de Bizet. ' 18 h.,
balades helvétiques. 18.30, clnémagazlne.
18.55, le micro dans la vie . 19.13, l'heure
exacte. 19.14, le programme de la soirée.
19.15, 'inform. 19.25, le miroir du temps.
19.40, La règle du jeu , 20.10, le point
d'orgue. 20.30, soirée théâtrale : Les vi-
vants d'Henri Troyat. 22.30 , inform. 22.35,
la cinquième Assemblée générale des Na-
tions Unies. 22.40 , le Grand, prix du dis-
que 1950.

BEROMUNSTER et télédiffusion : 7 h.,
inform 11 h., de Monte-Ceneri : émission
commune. 12.30, inform. 12.40, concert
par le Radio-Orchestre. 14 h., musique lé
gère américaine. 16.30, de Sottens : émis-
sion commune. 18 h., l'Orchestre de Six
Heures 18.40, une causerie : Nouvelles re-
cherchés en Atlas. 19.30, Inform. 19.40,
Reportage d'un voyage avec le Simplon-
Orient-Express. 20.20, concert symphonl-
que par le Radio-Orchestre, dlr . Kletzkl.
21.30, poèmes. 21.45, œuvres de compo-
siteurs suisses de la jeune génération.
22.05, reportage de l'Assemblée de l'O.N.U.
à New-York 22.10, musique légère.

S'il n'est pas renversé
auj ourd'hui

LONDRES, 18 (Reuter) . — On ap-
prend de source gouvernementale,
après tine séance de cabinet qui s'est
étendue sur deux jours, que le gou-
vernement a décidé de ne pas organi-
ser d'élections générales cette année,:
s'il n'est pas renversé mardi par le
vote sur la nationalisation de l'indus-
trie da l'acier.

On prétend dans les milieux offici eux
que le gouvernement avait eu l'inten-
tion de faire procéder à de® élections
au cours do l'automne sans tenir comp-
te do l'issue du vote sur la motion de
blâme de M. Churchill concernant la
décision gouvernementale de natioha- ;
User l'industrie de l'acier en janvjer
prochain.

Lundi matin on apprena it que M.
Attlee, premier ministre,.. était d'avis*
qiie_ des élections- no pourraient qu'eri-

(j
¦venimor les affaires intérieures, et ,
cela eu égard au développement d-e lad
situation internationale . Si le gouver-
nement devait être battu mardi, un
des principaux points de la campagne
du parti travailliste serait de montrer
que l'opposition no s'était laissé gui- ¦
der que par des considérations de parti
en obligeant l'organisation d'élections.

Le cabinet est d'avis que le vote sur
la motion de blâmo de M. Churchill lui
donnera la plus * faible majorité qu'il
ait jamai s obtenue jusqu'à présent,
cotte majorité étant normalement de
7 voix. - -

Le gouvernement
travailliste anglais

n'organisera pas cette
année d'élections

générales

Cent soixante-sept personnes
errent depuis trois jours

entre les frontières turque et bulgare
ANKARA, 18 (A.F.P.) — Depuis

trois jours, 167 personnes errent entre
les frontières turque et bulgare, refou-
lées par les autorités des deux pays.

Il s'agit d'émigrants qui seraient en
partie tziganes demandant  à entrer cri
Turquie , mais ne possédant pas de visa
turc , ce nui fait quo les autorités tur-
ques no veulent pas les laisser entrer .

De leur côté les autorités hulgares
les empêchent do retourner dans le
pays.

L'att i tude des autorités bulgares est
considérée à Ankara comme contraire
aux engagements pris ; il avait été dé-
cidé en offot qu'aucun émigrant ne
serait autorisé à quitter la Bulgarie
sans visa turc.

Le récit d'un rescapé
de la frégate < Laplace >

¦ m ah
( S D Ï X E  DE LA P R E M I È R E  P A G E )

«Impossibilité de fairo marcher le
Diesel de secours pour la lumière.
Nous avons pu quand même, dans
l'obscurité, distribuer des bouées et
mettre à l'eau les moyens de sauveta-
ge, c'est-à-dire , en tout : quatre ra-
deaux , puisque la baleinière , le you-
you et la plate avaient été écrasés
dans l'explosion.

» Los radeaux sur lesquels avait pris
place la plus grande partie du person-
nel essayèrent de faire route vers
Saint-Cast , mais, violemment poussés
par le courant , ils furent projetés vers
lo fort La Latte, où 14 hommes réus-
sirent à prendre pied , après une heure
et demie de nage, dans la nuit.

» Une autre partie du personnel,
montée également sur un radeau, n'a
pu accoster et a dérivé jusqu 'au cap
Fréhel . La renverse de la marée les a
ramenés à Saint-Cast.

» Lo « Milliner », venu au-devan t , du
« Laplace » et* qui n 'avait trouvé à
l'endroit du mouillage qu'une large
tacho do mazout ot un cadavre, ren-
contra un radeau et prit les rescapés
à son bord pour les débarquer ù Saint-
Cast.

« Les hommes dun troisième groupe
furent recueillis, les uns par le pétro-
lier « Port-Lyautey », les autres par
de.s pêcheurs do Jersey.

« Enfin , un quatrième groupe, part i
directement sur lo fort de La Latte, y
arrivait après une demi-heure do nage.
Quant aux marins do la chaufferie , il
semble qu 'ils aient tous succombé im-
médiatement sous les effets de la ter-
rible explosion... »

Ce n'est qu'à 9 heures du matin

que le sémaphore du cap Fréhel lança
la nouvelle du drame, connue seule-
ment par lo récit do quelques resca-
pés qui avaient pu gagner terre.

C'est à 21 que s'arrête officiellement
le nombre des morts de Ja catastro-
phe. Mais il faut, hélas I considérer
les disparus comme des victimes. Par-
mi celles-ci figure le commandant du
navire. Son fils, qui se trouvait à bord
comme passager, a pu gagner la côte
à la nage.

Tous les cadavres des marins du
« Laplace » vont être groupés à Saint-
Cast , où auront lieu aujourd'hui des
obsèques nationales. La population de
cette ville balnéaire a jonché do fleurs
la chapelle ardente tendue d'un vélum
tricolore ot , toute la nuit, a veillé p ieu-
sement les neuf cadavres.

Les Nordistes chercheraient
a négocier

LONDRES, 18 (A.F.P.) — La Corée du
nord chercherait à entrer en pourpar-
lers avec les Nations Unies par l'inter-
médiaire de la Chine, apprend-on, selon
des rumeurs incontrôlées, circulant dans
certains milieux indiens de Londres.

Pourparlers de paix ?
LONDRES, 18 (A.F.P.) — L'ambassa-

deur du gouvernement de Mao Tse-Tung
à la Nouvelle-Delhi aurait eu, jeudi der-
nier, croit-on savoir, un entretien d'une

Le Conseil de sécurité
a repris ses travaux

Les Russes mis une fois de
plus en minorité

LAKE-SUCCESS, 19 (A.F.P.) — La
séance du Conseil de sécurité a été
ouvert e lundi après-midi sous la pré-
sidence de sir Cladwyn Jebb, délégué
de la Grande-Bretagne.

Le rapport du général Mac Arthur,
l'affaire de Formose et la plainte égyp-
tienne contre Israël sur l'expulsion
par ' Israël d'Arabes .'palestiniens, sont
inscrits à l'ordre du jour provisoire du
conseil.

M. Malik, délégué de l'U.R.S.S., es-
time que le rapport du général Mac
Arthur qui est soumis au conseil dans
le cadre de la question coréenne doit
être étudié avant qu'un débat ne s'en-
gage à son sujet . U demande par con-
séquent que la. question coréenne soit
rayée do l'ordr e du jour pour cette
séance.

Le conseil décide par dix voix con-
tre une (U.R.S.S.) de maintenir à son
ordre du jour la question coréenne,
c'est-à-dire d'entendre la lecture du
rapport du général Mao Arthur.

Le conseil adopte son ordre du jour ,
y compris la question coréenne et la
plainte de l'Egypte contre Israël, eu
plus du problème de Formose.

Le président annonce ensuite que lo
conseil va aborder la question coréen-
ne, et invite le représentant de la
Corée du sud à s'asseoir à la tablo du
conseil.

M. Warren Austin, délégué des
Etats-Unis, procède à la lecture du
rapport du général Mac Arthur.

M. Malik quitte la salle
Après la lecture du dit rapport et

pendant la traduction , M. Austin passe
aux membres du conseil , pour examen,
des armes capturées sur le front de
Corée, uno dos armes semble être un
fusil-mitraillour. M. Malik s'est lové
et est sorti de la salle aussitôt que
M. Austin n fait  circuler ces armes,
mais l'adjoint do M. Malik est resté
assis au deuxième rang.

Le rapport de Mac Arthur
LAKE-SUCCESS, 19 (Reuter). — Le

général Mac Arthur a adressé lundi un
rapport au Conseil de sécurité, duquel
il ressort que des preuves positives ont
été établies au sujet de livraisons de
munitions faites par l'Union soviétique
à la Coi-ée du nord durant les années
1949 ct 1950. Le rapport s'étend à la
période allant du 16 au 31 août ct cons-
tate que la puissance des Nations Unies
croit lentement mais sûrement.

La domination dc l'Union soviétique
en Corée du nord a débuté lorsque les
autorités d'occupation russes ont consi-
déré de manière arbitraire le 38me pa-
rallèle comme ligne de démarcation dé-
finit ive entre les deux zones militaires.
Sitôt après la capitulation des forces ja-
ponaises cn Corée, au mois de septem-
bre 1915, les autorités soviétiques ont
mis sur pied une armée nord-coréenne
camouflée en une police ou gendarmerie
nationale. Ces unités, connues sous le
nom d'armée populaire nord-coréenne,
ont été depuis le début instruites , sur-
veillées et appuyées par l'U.R.S.S. La
livraison de munition et d'équipement à
la Corée du nord remonte à la période
précédant le retrait des troupes d'occu-
pation soviétiques cn décembre 1948, ce
que les Soviets admettent d'ailleurs ou-
vertement. En revanche, ils prétendent
que tout le matériel utilisé présentement
par les forces nord-coréennes a été livré
avant le retrait cn question ct que de-
puis lors l'Union soviétique n'a fait au-
cune livraison à la Corée du nord. No-
nobstant cette affirmation , on a trouvé
depuis le début des hostilités du maté-
riel qui a pu être identifié comme étant
indubitablement d'origine soviétique. Ce
matériel porte le poinçon des années
1949 et 1950.

île plan Truman
pour faire face

à une attaque atomique
WASHINGTON, 18 (A.F.P.) — Le pré-

sident Truman a soumis lundi au Con-
grès un plan de défense civile de la
nation pour faire face à la menace éven-
tuelle d'une attaque atomique. Ce plan
est divisé en plusieurs chapitres, trai-
tant de là coordination deà mesures à
prendre par le gouvernement, les diffé-
rents Etats et les municipalités ; il pré-
voit notamment :

1. La coopération sur une grande échel-
le en/tre le gouvernement fédéral , les gou-
vernements des Etats-Unis et les conseils
municipaux, chacun prenant sa part dea
responsabilités et des dépenses.

2. Les précautions à prendre en cas
d'attaque brusquée ou après une attaque,
dans quelque cent quarante « régions cri-
tiques », villes et Installations, qu'un en-
nemi éventuel pourrait attaquer en
premier.

3. Des accords d'assistance mutuelle en-
tre villes et Etats, y compris même ceux
situés au delà de la frontière des Etats-
Unis, le Canada et le Mexique.

4. La constitution d'unités de défenses
mobiles qui pourraient se porter rapide-
ment au secours d'une ville attaquée,
même dans un autre Etat.

5. La création d'écoles spéciales pour
l'instruction d'experts en matière de dé-
fense passive comme elles existent déjà
en Grande-Bretagne.

6. L'éducation de chaque Individu, de
façon qu 'il puisse jouer son rôle en cas
de nécessité, et assurer dans une certaine
mesure sa protection personnelle en cas
d'urgence.

DER NI ÈRES DÉPÊ CHES DE LA NUI T

Il n'en est rien sorti
de constructif

PARIS, 18. — Du correspondant
de l'Agence télégraphique suisse :

Le congrès radical a été sans sur-
prise et sans incidents. L 'espoir de
lendemains meilleurs a enlevé toute
acrimonie aux discours pron oncés.

Si ce 42me congrès f u t  celui de
l'unité retrouvée, il f u t  aussi celui
de la sérénité. Pourtant il n'en est
rien sorti de construct i f .  La résolu-
tion f ina le  résume simplement la
pol itique du parti sans y apporter
de retouches. La seule nouvelle, et
encore, c'est le vœu exprimé de voir
les élections, qui normalement doi-
vent avoir lieu en novembre 1951,
se dérouler au pr intemps.

On a prétendu que le pa rti radi-
cal avait ouvert la p ériode électorale
par son congrès de Deauville.

Même si cela était vrai, on ne sau-
rait reprocher ù un groupement p o-
liti que, qui a longtemps gouverné
la France et dont le programme et
les tendances ont si longtemps ré-
pondu aux ambitions et à la mentali-
té d' une grande majorité de Fran-
çais et des p lus respectables, de
prendre les devants et de préparer
l'avenir.

Comme l'a si justement remarqué
M. André Marie dans son discours
au banquet de clôture, on s'est un
peu trop pressé , après la Libération,
d'enterrer vivant le parti radical. Ce
mort par anticipation se porte au-
jourd 'hui assez bien. Les élections
cantonales et les élections au Con-
seil de la République l'ont démon-
tré.

Peut-être les militants radicaux
font-ils preuve d'un optimisme exa-
géré , mais il est certain qu'une im-
portante fraction du corps électo-
ral, après avoir donné sa confiance
aux partis nés de la résistance, en
a été si profondément dé çue, qu'elle
est maintenant disposée à revenir
au radicalisme.

M. André Marie a également lan-
cé une f lèche  acérée contre ceux
qui prétendent aller à l'encontre
des lois immuables de l 'économie
politi que.¦ Le dirigisme n'a pas été un suc-
cès, en France au moins, et il est
probable qu'il formera un des thè-
mes de la p ropagande radicale con-
tre un régime qui, malgré ses dé-
crets et ses contrôles, n'a pas empê-
cher la hausse continue des prix
depuis six ans.

i.

Le 42me congrès
des radicaux français

a été celui de 3a sérénité
Les discussions ont porté jusqu 'ici sur la création

d'une f orce militaire intégrée européenne
NEW-YORK, 19 (A.F.P.) — «Le Conseil

du traité de l'Atlantique nord a consacré
sa session de trois jours à une discus-
sion approfondie des questions essen-
tielles soulevées par la nécessité urgente
de renforcer la défense collective. Le
conseil s'est montré résolu à poursuivre
l'exécution des mesures nécessaires à
cette fin », déclare le communiqué inter-
médiaire publié lundi soir par le con-
seil des douze ministres des affaires
étrangères.

« Les discussions, ajoute le communi-
qué, ont porté sur des questions de
grande importance pour l'avenir, et prin-
cipalement sur la. création, le plus tôt
possible, d'unë: forcé militaire intégrée,
adéquate, pour la défense de la liberté
en Europe. Elles ont porté également sur
les questions connexes concernant la
nature, la composition et l'organisation
militaire de cette force, ainsi que sur des
questions de fournitures, de financement
et sur celle des matières premières.

» La proposition d'établir une telle
force qui s'appuierait , cn matière de
fournitures ct de financement, sur des
arrangements appropriés et fondés sur
la solidarité, a reçu un accueil chaleu-
reux et il a été décidé que les minis-

tres devraient consulter promptement
leurs gouvernements sur la façon de
mettre ce plan à exécution. Nombre de
ces problèmes impliquent des considéra-
tions qui rendent nécessaires des con-
sultations en vue de la prise rapide de
décisions définitives. »

Le communiqué conclut : « Afin de
permettre ces consultations, le conseil
s'est ajourné , mais il pourra être convo-
qué par son pi-csident au cours des deux
semaines prochaines. »

Les « Trois » ont poursuivi
leurs discussions , g

Sitôt après l'ajournement du consellj/
de l'Atlantique»' les ministres des affai-
res étrangères français, britannique et
américain ont poursuivi leurs discussions
confidentielles, qui ont principalement
porté sur les problèmes techniques qui
se posent à leurs pays en Allemagne
occidentale, en tant que puissances d'oc-
cupation. Un communiqué relatif aux
questions allemandes, et dont la publi-
cation a été décidée à New-York, ne sera
pas rendu public avant mardi , afin de
laisser le temps au gouvernement de
Bonn de prendre connaissance de son
contenu.

!

Le Conseil des douze ministres
des pays du pacte atlantique s'est ajourné

(BTTITS PJHÎ X-A PBEMIBBB PAPE)

Les Américains se sont
emparés de la base aérienne

de Kimpo
TOKIO, 18 (A.F.P.) — Le communiqué

du 6.Q.G. du général Mac Arthur de
7 h. 35 (G.M.T.) annonce la prise de
Kimpo, la base aérienne la plus déve-
loppée et la plus importante du point
de vue stratégique, de Corée.

Les unités du génie américaines s'em-
ploient à améliorer les Installations por-
tuaires d'Inchon, afin de permettre le
débarquement ininterrompu d'approvi-
sionnements durant la nuit et le jour.

L'aérodrome est déjà utilisé
WASHINGTON, 18 (Reuter). — Le

porte-parole de la flotte a déclaré lundi
que les appareils partis de porte-avions
américains avaient maintenant la possi-
bilité d'utiliser l'aérodrome de Kimpo,
en Corée. Ces appareils donnent un sé-
rieux appui aux troupes qui avancent
vers Séoul, dans la tête de pont d'In-
chon. L'escadrille 77 a fait dimanche
cent nonante-deux sorties en l'espace de
deux heures.

Les Américains ont franchi
le Naktong

TOKIO, 18 (Reuter). — Des avant-
gardes de la 2me division d'infanterie
américaine ont franchi le Naktong, au
nord-ouest de Changyong. Elles ont reçu
l'ordre d'aménager une solide tête de
pont afin que le gros de cette unité puis-
se passer le fleuve.

Des fusiliers marins
américains

aux abords de Séoul
SAN FRANCISCO, 19 (Reuter). —

Dee pilotes d'appareils partis d'un
porte-avions signalaient, lundi , que se-
lon une communication de la marine
américaine, les fusiliers marins sont
entrés à Yong-ddung-po, près de Séoul.

Le message qui provenait du croi-
seur lourd « Roch ester » signalait en
outre que des pilotes avaient aperçu,
sur la route d'Inchon à Yongddungpo
un grand nombre de fusiliers marins,
de véhicules, de jeep, d'autos blindées
et de tanks.

Un raid massif
de superforteresses

à l'ouest de Waegwan
' TOKIO, 18 (À.F.P.) — Un nouveau raid

massif de superforteresses a été effectué
lundi après-midi à l'ouest de Waegwan,
à l'intérieur du quadrilatère qui fut
arrosé de bombes, le 16 août dernier.

Trois bateaux nordistes
détruits

Le grand quartier général du général
Mac Arthur communique que des avions
décollant d'un porte-avions britannique
ont opéré dimanche en Corée et qu'ils
ont détruit trois bateaux de 250 tonnes.

Les Nordistes avouent enfin
la perte d'Inchon

PARIS, 18 (Reuter). — Radio-Moscou
a diffusé lundi à l'aube un communiqué
du haut commandement de l'armée nord-
coréenne qui , pour la première fois, ad-
met le débarquement des forces armées
des Nations Unies, effectué il y a trois
jour s à Inchon , et l'occupation de la
ville. II déclare que « les Américains,
concentrant trois cents bâtiments de
guerre américains et anglais (et notam-
ment des cuirassés), ainsi que plus de
cinq cents avions comprenant des bom-
bardiers lourds ct des chasseurs, ont dé-
barqué à Inchon les 15 et 16 septembre.

» Le débarquement a été effectué par
40,000 hommes, de l'artillerie et des
chars.

» Il semble qu 'après leurs insuccès et
les défaites sanglantes que le comman-
dement américain a subis dans sa lutte
contre le peuple coréen, épris de liberté,
les Américains aient concentré dans la
région d'Inchon la presque totalité des
forces armées américaines d'Extrême-

Orient. N'ayant pas uno entière con-
fiance en leurs propres forces, les Amé-
ricains ont entraîné des forcés anglaises
dans cette opération.

» Ce n'est qu'en opérant avec de telles
forces, qui équivalent à vingt fois les
effectifs de l'armée populaire coréenne
dans la région d'Inchon, que les Améri-
cains ont réussi à occuper cette ville et,
durant la journée du 17 septembre, à
avancer de 12 kilomètres en direction
de Séoul.

» L'héroïque armée populaire coréenne
lutte avec courage pour chaque pouce de
sa terre natale. »

Le communiqué nord-coréen
PARIS, 19 (A.F.P.) — Le communi-

qué publié lundi soir par le haut-
comimandement de l'armée nord-coréen-
ne et diffusé par la radio de Moscou,
annonce que teur  tous les fronts, les
unités de l'armée populaire ont conti-
nué à livrer des combats acharnés aux
troupes américaines et à celles de
Syngman Rhee et ont repoussé les
contre-attaques de l'adversaire en lui
infligeant de lourdes pertes ».

longueur exceptionnelle avec le pandit
Nehru.

Au cours de cet entretien qui aurait
duré près de six heures, le représentant
de la Chine communiste aurait soumis
au pandit Nehru un projet extrêmement
détaillé de règlement du conflit coréen.

On ne connaît pas, pour le moment,
les termes de ce projet , mais on croit
savoir que le gouvernement de Pékin
aurait tenu à préciser que la Chine ne
pouvait se désintéresser de la question
coréenne et qu'elle désirait voir cette
question réglée de façon équitable.

Les forces communistes chinoises qui
se trouveraient à la frontière mand-
choue - coréenne ne seraient là que pour
rappeler aux Nations Unies, et en parti-
culier aux puissances occidentales, l'in-
térêt que porte la Chine aux événe-
ments de Corée.

Toujours selon ces rumeurs incontrô-
lées, une copie du « projet de paix » co-
réen aurait été transmise aux capitales
directement intéressées, et en premier
lieu à Washington;

Un démenti américain
WASHINGTON, 18 (Reuter). — Le dé-

partement d'Etat a démenti lundi les
informations selon lesquelles les com-
munistes chinois auraient reçu des pro-
positions sur la situation en Corée. Un
porte-parole du département d'Etat, M.
Frank Standley, a déclaré à l'agence
Reuter : « Nous n'avons reçu aucune
proposition transmise par l'ambassadeur
de Chine à la Nouvelle-Delhi au gouver-
nement indien. Je suis également auto-
risé à déclarer qu'il n'a reçu aucune pro-
position ou communication des autorités
communistes de Chine par une autre
voie. Aucune information n'est parvenue
à Washington au sujet d'une interven-
tion directe du gouvernement indien
dans la guerre de Corée. »

Les Américains consolident
S t m  S>K m. H . m. H^ï-ff .. .. 1H

Autour du monde
en quelques lignes

EN FRANCE, l'autorail assurant le
service Vierzon-Tours a heurté à un
passage à niveau une automobile. Les
cinq occupants de la voiture ont été
tués.

EN ITALIE, un nouveau dépôt d'ar-
mes clandestin a été découvert dans
un souterrain des usines Fiat à Turin.

EN ALLEMAGNE ORIENTALE, une
déclaration du service d'Information
du gouvernement accuse les autorités
d'occupation anglo-américaines de com-
plots contre la reconstruction pacifi-
que du pays.

AUX ÉTATS-UNIS, lo président
Truman a signé la loi autorisant le
général Marshall à assumer les fonc-
tions do secrétaire à la défense.

EN ALLEMAGNE OCCIDENTALE,
le congrès do l'Union parlementaire
européenne s'est ouvert hier à Cons-
tance.

CHAPELLE DES TERREAUX
CE SOIR, à 20 h. 15

« Troupes de choc »
par M. Ernest LORENZ,
de La Chaux-de-Fonds

Union pour le Réveil.
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LA VIE NATI ONALE
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POUR RENFORCER NOTRE DEFENSE NATIONALE

( S U I T E  D E  LA P R E M I È R E  P A G E )

S'il veut y faire face, il doit se dépla-
cer tout entier , tandis  que la tourelle du
char tourne rapidement sur elle-même
et son canon peut tirer immédiatement
dans la direction de l'assaillant.

Nous possédons actuellement 12 com-
pagnies de ces G 13, chaque compagnie
se composant dc 10 blindés — trois
groupes de trois et le véhicule du com-
mandant  de 12 jeeps dont deux jeeps
radio , de vingt motocyclettes pour les
liaisons, d'un camion-atelier , d'une grue
automotrice , d'un camion pour le ravi-
taillement en carburants , d'un autre
pour la munition , de deux enfin pour
les bagages.

Nous avons vu les recrues à l'instruc-
tion. Nous avons pu nous convaincre
du bon travail qui se faisait à Thoune,
de la sûreté des jeunes conducteurs
qui , n'ayant pourtant qu 'une heure ou
une heure et demie de conduite sur le
terrain , après huit  semaines d'école,
nous ont menés avec habileté sur la
piste d'exercice, semée d'obstacles.

Le tir aussi est d'une remarquable
précision. A 800 mètres et desservi par
de jeunes recrues, le canon a fait
« mouche » presque à chaque coup.

L'avion
Contre les chars, on peut aussi em-

ployer l'avion , en particulier pour lan-
cer des projectiles-fusées qui , à moins
de 2000 mètres, transpercent n'importe
quel blindage. Mais contre ces attaques
— la guerre de Corée le prouve — le
blind é peut se protéger en se mettant
à couvert , en évitant la progression par
groupes compacts. Enfin , une bonne
défense antiaérienne peut maintenir
l'avion au-dessus de l'altitude utile
pour tirer avec efficacité.

On introduit aussi de nouvelles
armes, ainsi le tube à fusée ou « tube
rocket » servi par deux hommes seule-
ment et qui peut être installé sur un
simple affût  de fusil-mitrailleuse; ou
encore des canons à faible recu l, voire
sans recul. Là encore, il y a un inconvé-
nient: la faible vitesse initiale du pro-
jectile en réduit la portée utile.

Des lacunes à combler
Quelles sont les conclusions que ti-

rent les spécialistes de ces constatations
et de ces démonstrations ? Les voici:

L'armée suisse ne possède pas au-
jourd'hui une arme antichar cn me-
sure d'agir avec efficacité entre 500
et 1000 mètres. C'est là que subsiste
une dangereuse lacune, car s'il faut
laisser les blindés adverses s'avancer
à moins de 500 mètres, voire à 300 mè-
tres pour les toucher, lorsqu'ils ont
échappé an tir de chasseurs de char,
peu mobiles, comme nous l'avons vu,
on risque d'être submergé.

Or, dans ces conditions, la pins sûre
protection contre le char, c'est le char
lui-même. Nous devons donc pouvoir,
nous aussi , engager dans le combat,
des blindés à tourelles. Cette arme est
Indispensable en outre pour accompa-
gner le combattant à pied, l'appuyer
d'un feu direct et mobile, dans une
attaque ou une contre-attaque. En fi n ,

elle permettrait do renforcer nos bri-
gades légères, en leur assurant l'appui
d'un feu capable de se déplacer à la
même vitesse que les autres éléments
de la brigade.

Bref , nous dit-on, il nous faut des
chars. Non pas pour constituer des di-
visions blindées comme en ont les
grandes armées pour leurs puissances
offensives, mais pour doter chaque di-
vision , chaque brigade de montagne,
chaque brigade légère d'un groupe do
chars à tourelles. Cela ferai t 550 véhi-
cules d'un rendement bien supérieur
à celui de nos chasseurs de chars, dé-
pourvus de la tourelle.

Nos conditions géographiques com-
mandent un char maniable muni d'un
bon canon. C'est dire que nous devons
attacher plus d'importance à la mobilité
qu 'à la masse et a l'épaisseur du blin-
dage.

Pourrons-nous l'obtenir ? La question,
hélas, se pose. Les pays qui fabri-
quent ce qui nous conviendrait enten-
dent assurer d'abord leur propre arme-
ment. Quant à le produire chez nous,
sous licence, cela demandera encore
du temps. D'ailleurs nous devrons tou-
jours faire venir de l'étranger les ma-
tières premières, en premier lieu les
plaques de blindage.

Néanmoins , nous a-t-on affirmé, l'in-
troduction du char à tourelles dans no-
tre armée est une nécessité et il n'y a
plus de temps à perdre pour en prépa-
rer les voies.

La question financière
Reste la question d'argent. Un char

lourd revient à un demi-million en-
viron. Mais le char une fois livré, il
faut encore construire des ateliers d'en-
tretien et de réparation , des garages,
aménager une place d'exercice et de
tir convenant à l'instruction tactique
— exercices de combat avec accompa-
gnement d'infanterie — ce qui exige au
moins un espace de 60 kilomètres
carrés.

Tout bien compté, un tel char revient
à plus de 800,000 fr. Cette somme serait
quelque peu inférieure pour un véhicule
plus léger.

Donc, le projet dc doter notre armée
de 550 chars à tourelles coûterait un
demi-milliard, soit lo tiers du crédit
total estimé nécessaire par les spécia-
listes pour renforcer, dans son ensem-
ble, notre défense nationale.

Encore une fois, il ne s'agira pas
d'une dépense grevant d'un seul coup le
budget militaire. Elle ne figurerait
d'ailleurs pas immédiatement au budget
puisque les délais de livraison ' sont, au
minimum, de dix-huit mois.

Une telle somme soulèvera cependant
bien des discussions encore autour d'un
problème dont les éléments nous ont
été exposés, lundi , par des hommes qui
n'ont certes qu'un souci : assumer au
plus près de leur conscience les respon-
sabilités qu'on leur a confiées pour met-
tre l'armée en état de remplir sa mis-
sion.

G. P.

1

II faut doter l'armée suisse
de chars blindés

Un Neuchâtelois à Ea fête
du service commercial des

voyageurs des G.F.F.

Le conseil d'administration des
C.F.F. a nommé M. Edouard Fallet,
de Dombresson , à la tête du service
commercial des voyageurs. M. Fallet
a effectué une partie de ses études
à l'Université de Neuchâtel où il a
obtenu le titre de docteur après
avoir présenté une thèse sur un

sujet d'économie ferroviaire.

Les quelque nouante délégués des sec-
tions de la Croix-Bleue de la Suisse ro-
mande, réunis à Neuchâtel , ont consa-
cré leur journé e, sous la direction de
M. R. Visinand , pasteur , président cen-
tral romand, à l'étude de quelques ques-
tions administratives et de deux pro-
blèmes actuels importants.

Après le culte d'ouverture, M. G. Pia-
get , agent cantonal vaudois , a exposé
avec objectivité et intelligence le pro-
blème de l'attitude de la Croix-Bleue en
face des méthodes actuelles du traite-
ment des alcooliques. Les conclusions de
ce rapport ont invité les délégués à
adresser un message de reconnaissance
aux médecins qui , poussés par leur désir
de venir en aide aux alcooliques, ont
mis cn vigueur de nouvelles et efficaces
méthodes thérapeutiques, et à recher-
cher, tout cn restant fidèles aux prin-
cipes qui inspirent le travail de la
Croix-Bleue, les moyens d'une collabo-
ration nécessaire.

Le pasteur Dantan , de Genève, a, à son
tour, répondu à la question : t Qu'est-ce
que la Croix-Bleue peut attendre du ré-
armement moral ? > Après avoir énuméré
les points de contact et les différences
qui existent entre Croix-Bleue et Bé-
armement moral , M. Dantan , qui fait
partie de l'un et de l'autre mouvement,
parl a de la préoccupation de l'absolu ,
de la transparence, du caractère inter-
confessionnel et de l'esprit missionnaire
qui animent le mouvement dc Caux et
à propos desquels Caux peut donner
d'utiles suggestions à la Croix-Bleue.

Pendant le repas, servi au Restaurant
neuchAtelois du D.S.R., le pasteur J.-S.
Javet dit aux délégués le message cor-
dial de la paroisse. Le pasteur Luc
Krctzschmar, agent national de la Croix-
Bleue française , M. Adrien Bcsson , au
nom du Département social romand , dont
il analysa la remarquable activité , le
pasteur Oetli , représentant la Croix-
Bleue de la Suisse alémanique , le pas-
teur Auroi , chargé dc pi*ononcer le mot
de conclusion , prirent également la pa-
role au cours de cette journée.

A. J.

La XXImc assemblée
des délégués

de la Croix-Bleue romande
a eu lieu hier en notre ville

LA CHAUX-DE-FONDS
Une passante blessée

(c) Samedi, vers 15 heures, devant l'im-
meuble rue Léopold-Bobert 75, une col-
lision s'est produite entre un cycliste et
une passante. Cette dernière, en voulant
traverser la chaussée, fut renversée par
le cycliste et tomba violemment au sol.

Elle fut transportée inanimée au café
de la Métropole, où un médecin lui pro-
digua les premiers soins. La blessée
souffre de contusions à la jambe gau-
che et au poignet.

Une moto en feu
(c) Dans la nuit de samedi à dimanche,
vers 3 heures, l'attention de la police
fut attirée par une motocyclette en
flammes arrêtée devant un immeuble
de la rue de la Paix.

La mise en action d'une lance à incen-
die mit fin à ce petit sinistre dont la
cause n'est pas encore définie.

Une moto
se heurte à un troupeau

(c) Lundi matin , vers 10 heures, un
motocycliste ayant une personne sur le
siège arrière, descendait la rue du Gre-
nier, quand , arrivé sur la place de
l'Hôtel-de-Ville, il se trouva en présence
d'un troupeau de vaches se rendant sur
le champ de foire , à la place de l'Ours.

Le motocycliste se mit aussitôt à zig-
zaguer et perdit ainsi la maîtrise de sa
machine ; sa compagne fut projetée au
sol, où elle se fit plusieurs blessures
qu'on espère sans gravité. Elle fut trans-
portée à son domicile par la police, et un
médecin se rendit peu après à son
chevet.

Un enfant
tombe d'une fenêtre

(c) Lundi , à 12 h. 10, un garçon de onze
ans , habitant rue de la Ronde, qui s'était
trop penché à une fenêtre , est tombé
du premier étage, haut de cinq mètres,
sur la chaussée.

L'enfant a été conduit immédiatement
à l'hôpital , où l'on espère que les bles-
sures dont il souffre ne mettront pas
sa vie en danger.

Les « Armes-Réunies »
îi Lucerne

Ce) La musique militaire les « Armes-
Réunies » a effectué samedi sa course
annuelle à Lucerne. A son arrivée, vers
le milieu de l'après-midi , notre société
fut  accueillie par une importante délé-
gation de la «Stadtmuslk ».

Le soir , notre réputé corps de musi-
que, sous la direction de son chef , M.
René de Ceuninck , donna un grand con-
cert dans le jardin du restaurant <¦ Flo-
ra », en présence d'un public nombreux
ct enthousiaste.
.. Le lendemain, par un temps assez frais,
<hos musiciens se rendirent cn excursion
au Stanserhorn , d'où ils jouirent d'un
panorama superbe.

Cette sortie, fort bien réussie, laissera
à tous les participants un agréable
souvenir.

LA BKÉVINE

Premières gelées
(c) Le matin du Jeûne fédéral a été
marqué par une forte gelée blanche. La
température a atteint moins deux degrés.

Lundi matin, nouvelle gelée, un peu
moins forte.

Les forêts commencent à jaunir , l'au-
tomne est là. Les regains retardés par
le temps pluvieux se tei*mincront avec
peine.

j AUX MONTAGNES
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Un jeune homme tombe
de huit mètres

Samedi matin , alors qu'il aidait à bat-
tre le blé chez M. Marcel Filleux, le
jeune Marcel Neuhaus a glissé d'un tas
de regain ct a fait une chute de huit
mètres sur le plancher de la grange.
L'émotion fut grande lorsqu'on vit qu'il
restait inanimé, chacun pensait à l'acci-
dent mortel qui venait de se produire à
Champagne dans les mêmes conditions.

Il ne s'agissait , heureusement, que
d'un évanouissement et un médecin,
mandé d'urgence, put reconduire le
jeune homme à son domicile. Pour le
moment , il semble s'en tirer avec une
épaule luxée et quelques ecchymoses.
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Ues tabacs de la Broyé
(c) La récolte des tabacs de la Broyé
battant son plein , il est intéressant de
donner nue sommaire statistique sur
le rendement de cette culture pour les
agriculteurs de la Broyé vaudoise et
fribourgeoise. De 1933 à 1949, la surface
cultivée a varié entre 157 hectares et
548. La production des tabacs secs
passa de 3116 quintaux métriques à
12,147. La production par hectare fut
de 19 à 26 quintaux. Les prix moyens
par quintaux furent de 107 à 250 fr.

Voici maintenant quelques chiffres
sur la valeur totale de la récolte. En
1933, il a été payé pour 902.708 fr. aux
agriculteurs ; en 1940, 1,333,700 fr. ; en
1942, 2,063,551 fr. ; en 1944, 2,635,000 fr . ;
en 1945, 3,005,000 fr. ; enfin l'année der-
nère, 1,479,000 fr.

On voit que , pour le district de la
Broyé, la culture du tabac est vrai-
ment rémunératrice. Cependant , l'ave-
nir de la culture de cette plante est
maintenant une question de qualité.
Soit les acheteurs, soit les vendeurs
font tout leur possible pour donner à
la plante à Nicot le meilleur rende-
ment.

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâtel. — 18 sep-

tembre. Température : Moyenne: 13,5;
min.: 7,9; max.: 19,5. Baromètre : Moyen-
ne: 721,4. Vent dominant : Direction : sud-
ouest modéré ; ouest-nord-ouest fort
de 13 h. 45 à 19 h. 30 Etat du ciel : nua-
geux à très nuageux pendant la journée;
clair le soir.

Hauteur du baromètre réduite à zéro
(Moyenne pour Neuchâtel 719,5)

Niveau du lac du 17 sept , à 7 h.: 429.80
Niveau du lac du 18 sept., à 7, h . : 429.80

Température de l'eau : 18°

Prévisions du temps. — Nord des Alpes:
Temps variable. D'abord nuageux. Quel-
ques précipitations, surtou t en montagne.
Belles éclaircles passagères pendant la
Journée, plus tard de nouveau forte nébu-
losité.

FRANCFORT, 18 (O.P.A.) — Les pour-
parlers germano-suisses cn vue de la
conclusion d'un traité de commerce, qui
se sont ouverts à la fin d'août à Franc-
fort , ont pris fin la semaine dernière.

Les arrangements conclus seront para-
phés sous peu à Berne. Le nouveau trai-
té remplace l'accord de libéralisation
conclu avec la République fédérale le
ler septembre de l'an dernier, et sera
établi sur le principe de libéralisation
de 60% de l'O.E.C.E.

Les pourparlers commerciaux
germano-suisses ont pris fin

à Francfort
BERNE, 18. — Le gouvernement pa-

kistanais vient de ratifier l'accord com-
mercial conclu le 20 j uillet 1950 à Berne
entre une délégation suisse et une délé-
gation pakistanaise. L'accoi*d, valable
pour une année à partir de la date de la
ratification , prévoit des livraisons suis-
ses pour un montant total de 36,3 mil-
lions de francs, comprenant notamment
pour 400,000 francs de fromage, lait con-
densé, substances alimentaires pour en-
fants el chocolat , 5 millions de francs
de produits chimiques, droguerie ct ar-
ticles pharmaceutiques, 3 millions de
francs de colorants, 1 million de francs
d'ouvrages mi - ouvrés cn aluminium,
1 million dc francs d'instruments et
d'appareils , 5 millions de francs d'arti-
cles horlogers, 15 millions de francs de
machines de tout genre, 5 millions de
francs de tissus de coton et broderies,
tissus de soie artificielle, filés de soie
artificielle et filés de coton.

Les importations de marchandises pa-
kistanaises sont évaluées à 33,8 millions
de francs. Le Pakistan a l'intention de
fournir à la Suisse du coton , du riz , du
froment , de la jute, des tissus de jute,
des peaux et fourrures , des articles de
sport , etc.

Ratification de l'accord
commercial

suisso-pakistanais

D' un de nos correspondants de Ge-
nève :

M. Edouard Bauty n'est pas seulement
l'excellen t j ournaliste que nos lecteurs
apprécient beaucoup, mais aussi un ar-
tiste.

Son travail quotidien terminé, ses va-
et-vient dans les interminables couloirs
du palais des Nations achevés, notre col-
laborateur s'en va , sa palette sous le
bra s, dans la campagne genevoise. En
amant de la nature avec hardiesse,
grâce et sûreté, il croque alors, ici une
ferme, là un verger, plus loin un vil-
lage ou le Rhône.

j \ctuellement, à la Galerie Georges
Moos , à Genève, Ed. Bauty expose une
trentaine dc ses aquarelles. Le profane
ne suppose pas un instant que leur au-
teur n'est pas un professionnel , tant la
richesse du coloris et le goût exquis don-
nent à ces tableaux une puissance réelle
et le cachet d'un maître.

Certaines aquarelles — nous pensons
particulièrement à cette Banlieue gene-
voise , à cette Vieille f e rm e de Confi-
gnon , à ce Pr intemps à Perly-Certoux
et à d'autres sujets encore — feraient
excellente figure parmi des œuvres d'ar-
tistes de métier.

En voyant la luminosité, la har-
diesse parfois, la sûreté du coup d'œil
et du coup de pinceau qui se dégagent
de ses aquarelles , jamais non plus on
ne supposerait qu'Ed. Bauty est un vé-
téran... du journalisme !

Ses peintures, comme son caractère,
prouvent que notre confrère est demeu-
ré jeune. Le doit-il au journalisme ou
à l'art ? Qu'il nous livre son secret.

En attendant , nous ne pouvons que le
féliciter d'être à la fois un excellent
collaborateur et un artiste apprécié.

Val.

A propos d'une exposition
à Genève

Journaliste et artiste :
tel est notre collaborateur

Ed. Bauty
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Sanne. L.fl.uoArHn.B, JO . — i.< e troisième
congrès international des fabricants dc
chocolat et de cacao, organisé par l'Of-
fice international du cacao et du cho-
colat , et par un comité d'organisation
suisse présidé par M. H. Liechti, direc-
teur de Suchard S.A., Serrières, s'est
ouvert lundi matin à l'Ecole polytechni-
que, sous la présidence de M. Martougin ,
président de la Chambre syndicale de la
chocolaterie et de la confiserie belges,
en présence de M. J. Hotz, chef de la
division du commerce au département
fédéral de l'économie publique.

Des allocutions ont été prononcées par
MM. Martougin , président , H. Liechti ,
président du comité d'organisation , Hotz ,
ministre à Berne.

Le congrès international
des fabricants dc chocolat ct
de cacao s'est ouvert à, Lan-
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Monsieur et Madame

F. GUNT3DR-SCHERTENLEIB ont la
grande joie d'annoncer la naissance de

\ Pierre - Frédéric
Neuchâtel, le 18 septembre 1950

Maternité de Landeyeux Rocher 24

Madame et le docteur
Robert MULLER, Christine et Jean-
Marie ont la grande Joie d'annoncer
l'heureuse naissance de

Francine
Berne, le 17 septembre.

Maternité ;

Monsieur et Madame
Charly GUINCHAIRD-MEYER ont la
grande Joie d'annoncer la naissance de
leur fils

Jack - François
le 17 septembre i960

Maternité de Saint-Aubin Colombier

Monsieur et Madame
Jean MARTI-ROGNON ont la Joie
d'annoncer la naissance de leur petit

Jean - Claude
Neuchâtel , lé 16 septembre 1950

. Clinique du Crêt - Les Ponts-de-Martel

Quand vous nous écrivez...
pour un abonnement, un change-
ment d'adresse, une annonce, un
avis de naissance, un avis tardif ,
un avis mortuaire, j

une seule adresse,
LA PLUS SIMPLE :

« Feuille d'avis de Nouchûtcl »
Neuchâtel

Ne vous adressez pas person-
nellement ni à un chef ni à nn
employé, pas pins qu'au direc-
teur. L'un ou l'autre peut être
absent, votre pli attendra son re-
tour... d'où retards dont vous
serez le premier la victime.

t Feuille d'avis do NeuchAtel »

CHR ONIQ UE RéGIONALE

ATJ JOUR LE JOUR

Ça s'est passé dans un village
de notre Vignoble

Madi était une ravissante petite
f i l l e  en parfaite santé , accueillant
avec un adorable sourire tous ceux
qui se penchaient sur sa poussette.
Sa maman en était très fière... A l'âge
de 18 mois, le bébé f u t  atteint de
paralgsie infantile qui laissa des sé-
quelles à la jambe droite ; dès ce
moment les soucis commencèrent.

Pendan t toute son enfance Madi
suivit avec persévérance des traite-
ments à l'hospice orthopédique :
massages, gymnastique, mécanothé-
rapie, bains de lumière, etc., chaque
fo i s  elle rentrait à la maison ayant
fai t  quelques nouveaux progrès. Il
fa l lu t  surélever le talon de la chaus-
sure puisque la jambe p aralysée était
p lus courte que l'autre... La circula-
tion du sang était très défectueuse
dans ce membre ; en e f f e t  Madi avait
constamment f ro i d  aux pieds, se p lai-
gnait d'engelures, ne pouvait plus
se chausser. Il fa l lu t  traiter cette
jambe inlassablement. A 14 ans, Madi
subit une opération qui lui permi t
de marcher plus facilement , j ^ t  tou-
jours grâce à ses marraines de « Prp
Inf irmis  » elle a pu réaliser un de
ses rêves : commencer un appren-
tissage d'horlogerie .

NEMO.

| Lfl VILLE

Les concerts

En ce dimanche de Jeûne fédéral,
notre vaste Temple du Bas était archi-
comble, rempli d'une population venue

v à la fois du chef-lieu et de nombreux
villages des environs. La phalange des
jeunes messagers français noue est
connu e, nous l'avons entendue, dans
le même local , semblable en nombre
et en qiialités. Mais, le 17 septembre,
ils ont eu — et nous en sommes heu-
reux — un publie infiniment plus nom-
breux. Puissent les œuvres éminem-
ment précieuses aux cœurs chrétiens :
l'évangélisation de l'Orient et la réfec-
tion , à Strasbourg, de la magnifique
église de Saint-Thomas, meurtrie par
la guerre, puissent donc ces nobles tra-
vaux spirituels et matériels avoir reçu ,,
de notre publie neuchâtelois, un appui
important à la fois, et puissamment
altruiste !

Nous avons été fort heureux, pour
notre part , d'entendre chez nous la
brillante organiste de l'Oratoire du
Louvre, Mlle M.-L. Girod ; elle est bien
connue, des abonnés à la télédiffusion ,
qui , le dimanche matin , la peuvent
écouter en cette église parisienne. Elle
donne là, depuis longtemps, la mesure
do sa science étendue, de ses hautes
qualités d'interprète des plus hautes
gloires de la musique sacrée. Le con-
cert débuta donc par un prélude et
fugue de Buxtehude, merveilleuse pré-
paration à la soirée.

Il est naturel de dire, n 'est-ce pas,
que le chant des rossignols a une ma-
gnifique envolée... Les trente fillettes
et garçonnets Que dirige avec autant
de souplesse audible que de fermeté
visible, M. Walter Starck, chantent
aveo une justesse constante, une dou-
ceur sans mollesse ; leurs cris de joi e
allègre, la sérénité qu'ils prodiguent,
par leurs interprétations, à leurs au-
diteurs, se marient à la spontanéité et
à la parfaite simplicité, dons de l'ex-

trême jeunesse, et quo leur chef fait
fructifier d'année en année, avec plus
de maîtrise, nous semble-t-il.

Des chœurs a capella, de Palestrina ,
puis, en particulier, deux chorals de
J. Walther (IGme siècle) nous charmè-
rent profondément ; quoi de mieux as-
sorti à l'enfance chantante ct pure,
qu 'une œuvre débutant ainsi : « Ail
Moi*gen ist ganz frisch und neu »... Les
voix suaves et fraîches, elles aussi, res-
semblaient à un matin nouveau-né 1

Il faut mettre très haut , louer très
fortement le maître de chapelle qui
prépara et présenta, en fin de concert,
la splendide Cantate de Buxtehude :
Louez, chrétiens, votre Seigneur. Ce
travail extrêmement délicat , demande
en effet , des jeunes exécutants, l'atten-
tion la plus grande, et des qualités in-
dividuelles soutenues, portées toutes
vers un but , c'est-à-dire vers une in-
terprétation générale imposante par
les exigences, par l'art et, dirions-nous,
le génie du compositeur.

Le chef de Strasbourg dispose ici, de
jeune s solistes, des garçons, dont on
peut dire , j e crois, que les voix sont
angéliques : timbre, douceur , limpidité
cristalline, et, de la part des enfants,
une maîtrise stupéfiante dans la con-
duite et le contrôle de leur voix.
Louons les accompagnateurs — quel-
ques violons et un cello — du bon sou-
tien qu 'ils donnèrent à plusieurs des
cha nts.

Un jeune violoncelliste, M. Claude
Starck — cette famille est étonnante,
et porte bien son nom — noue donna
des pages de J.-S. Bach et un extrait
de la Suite en la, de Marin Marais. Il
a uno belle sûreté, une technique bril-
lante, aucune recherche d'effets, et, à
de si beaux dons, la maturité ajoutera
sans doute les manifestations d'un
tempérament d'artiste sensible.

M J.-C.

Les Rossignols de Strasbourg

Le comité du F.-C. Auvernier a le pé-
nible devoir de faire part à ses mem-
bres du décès de

Mademoiselle

Marguerite FEISSLI
sœur de Monsieur Daniel Girard , mem-
bre actif de la société.

L'ensevelissement aura lieu mardi
19 septembre, à 13 heures.

¦ra.*tt3'..H'Élii llHlim— l»lllilMMIIll*«HI.I«llli—

L'Etemel est ma force et mon
bouclier ;

Mon cœur s'est confié en Lui et
J'ai été secouru. 

Ps. XXV111, 7.
Monsieur Charles Muhlematter, à

Colombier ;
Monsieur André Muhlematter, à Co-

lombier ;
Monsieur et Madame Jules Niqullle,

à Fleurier ;
Monsieur et Madame Eugène Port-

mann , à Lausanne ;
Madame et Monsieur Aloïs Aeberhardt

et leur fils , à Benens ;
Madame et Monsieur Maurice Schom-

mer ct famille, à Thoune ;
Monsieur et Madame Pierre Niquille,

à Fleurier,
ainsi que les familles parentes et

alliées,
ont la douleur de faire part du décès

de
Madame

Charles MUHLEMATTER
née Emma PERRINJAQUET

leur bien-aimée épouse, maman , belle-
sœur, tante, cousine et parente, qui s'est
endormie paisiblement dans sa filme an-
née, après une pénible maladie.

Colombier, le 18 septembre 1950.
(Rue Saint-Etienne 2)

L'ensevelissement aura lieu mercredi
20 septembre, à 13 heures.

Culte pour la famille à 12 h. 30.
Cet avis tient Heu de lettre de faire-part

Veillez et priez.
Mademoiselle Emma Dubied , à Cor-

celles ;
Madame Jacques Leuba-Dubied, à

Lausanne, ees enfants et petits-enfants;
Madame Madelein e Leuba, à Lau-

sanne ;
Madame et Monsieur Willy Perrelet-

Leuba et leurs enfants Jacqueline et
Marianne, à Genève ;

Mademoiselle Thérène Leuba, à Lau-
sanne,

et les familles parentes et alliées,
ont la douleur de fair e part du décès

de

Mademoiselle Berthe DUBIED
leur bien chère sœur, tante et parente
que Dieu a reprise à Lui subitement, le
17 septembre 1950. ^Corcelles, le 18 septembre 1950.

L'ensevelissement, sans suite, aura
lieu mercredi 20 septembre 1950, à
13 heures.

Culte au domicile mortuaire à
12 h . 30, rue du Petit-Berne 9 bis.

Le présent avis tient Heu de lettre de
faire-part

Le pasteur et Madame Jean de
Rougemont et leurs enfants Margue-
rite, Suzanne, Jean-Luc et Claire-
Jacqueline :

Madame Jean de Eougemont, ses
enfants et petits-enfants ;

Monsieur et Madame Sluyterman
van Loo, leurs enfants et petits-enfants,

ont la profonde douleur de faire part
du départ de

Monique de ROUGEMONT
leur fille, sœur, petite-fille, nièce et
cousine, que Dieu a reprise à Lui,
après quelques jours de maladie, dans
sa dixième année, le 18 septembre 1950.

J'ai le désir de partir et d'être
avec Christ. pjill. i, 23.

L'ensevelissement aura lieu à Burti-
gny/Gland, le mercredi 20 septembre, à
15 h. 30.

On est prié de ne pas envoyer dé
fleure, mais de penser à l'enfance
malheureuse.

Monsieur et Madame Pierre Fallet et
famille ;

Monsieur et Madame Jules Fallet et
famill e, à Pully ;

Monsieur et Madam e Robert Wetter,
à Vevey,

ainsi que toutes les familles parentes
et alliées,

font part à leurs parents, amis et
connaissances du décès de

Mademoiselle

Sophie FALLET
leur chère sœur et parente, survenu
aujourd'hui dimanche, après une lon-
gue maladie, dans sa 71me année.

Dombresson, le 17 septembre 1950.
Dieu est ma délivrance et mon

secours.
L'ensevelissement aura, lieu à Dom-

bresson , mercredi 20 septembre, à
13 h. 15.
Cet avis tient lieu de lettre de faire-part.

2 Cor. XH, 29.
Nous avons le chagrin d'annoncer

le décès do

Monsieur Arnold SENNWALD
notre cher frère enlevé à notre tendre
affection dans sa 60me année, après
une longue maladie supportée aveo
résignation.

Sa famille.
Neuchâtel , le 18 septembre 1950.
L'ensevelissement aura lieu, 6an8_

suite , mercredi 20 septembre, à 13 h.
Domicile mortuaire: hôpital Pour-

talès.

COLOMBIER
Atterrissage dans les vignes

Dimanche, en fin d'après-midi , un pla-
neur du Club neuchâtelois d'aviation ,
piloté par M, E. Chabloz, effectuait un
vol d'entraînement. Après être parti nor-
malement et avoir tenu l'air durant une
heure, l'appareil revint vers son port
d'attache.

Malheureusement, le joran se leva
brusquement et devint très violent. Ar-
rivé à quelques mètres de Planeyse, en-
tre la colline de Vaudijon ct la vigne
près de la moutonnerie, le planeur fut
aspiré et plaqué violemment au sol. Il
fut entièrement démoli. Le fuselage est
détruit et les ailes perforées par les
échalas. Par une chance extraordinaire,
le pilote sort de l'aventure avec quel-
ques blessures superficielles.

| VIGNOBLE

Plusieurs personnes désiraient savoir
le nom des beaux arbres plantés de part
ct d'autre de la fontaine sur la place de
la Poste. Renseignements pris à bonne
source, il s'agit d'acacias mimosifères.

Le nom des arbres

(c) Dans sa séance du 9 septembre der-
nier, le Conseil d'Etat du canton de Fri-
bourg a nommé Mlle Lilli Magistretti ,
institutrice à l'école mixte de Meyriez,
en remplacement de M. Paul Noyer,
démissionnaire pour raison de santé.

Jusqu'à présent, la classe do Meyriez
avait toujours été tenue par un maî-
tre. Mlle Magistretti vient de termi-
ner ses études à Fribourg.

MEYRIEZ
Une nouvelle institutrice

(c) Dimanche dernier, alors que la
« bénichon de la plaine » battait son
plein , le chœur mixte de Courgevaux,
la « Persévérance », s'est fait un plai-
sir d'aller réjouir tour à tour les pen-
sionnaires de l'asile des vieillards à
.Tentes, les enfants de l'orphelinat de
Burg et les malades de l'hôpital Bon-
Vouloir à Meyriez.

Partout , les chants fort bien exécu-
tés sous la compétente direction de
M. E. Guillod , instituteur, firent le
plus grand plaisi r à un auditoire re-
conna issant.

COURGEVAUX
Avec le Chœur mixte

L'ouverture de la chasse
(c) Hier matin , la chasse en plaine a
été ouverte dans le canton de Fribourg.
De bonne heure, les nemrods se sont
mis en campagne contre le lièvre, la
bécasse et les perdrix. La chasse au
chamois débutera la semaine prochaine.

Vers la fin de l'après-midi , plusieurs
chasseurs rentraient avec d'importants
trophées.

EN PAYS FRIBOURGEOIS


